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Ne pas confondre
'

pompe à essence

et pompe à phynancet...

L'ORDRE DU JOUR
DES NATIONS UNIES:

1° Plainte de la Chine natio-
naliste contre l'U.R.S.S.

2° Plainte yougoslave contre
la Russie.

3° Demande d'enquête sur

les élections allemandes.
4° Discussion des plans de

paix (occidental et soviétique).
LA QUESTION DE LA REPRESENTATION

DE LA CHINE COMMUNISTE EST REPOUSSEE

L'ASSEMBLEE générale de* Nations Unies a commencé
hier matin l'examen des 68 questions que i

lu! recommande d'inscrire à tordre du four.
Si l'Assemblée a adopté sans débat l'inscription des

questions concernant le contrôle International de Eénerçie
atomique. l'Indépendance de la Corée, les mesures de

Désaccord
sur l'essence

A la recherche
de 1 cqu||ibre
IL

semble bien que rien n'a été
changé, ni depuis la fin île
la dernière législature, ni de-
puis les élections du mois de

juin, ni depuis la première ses-

sion de la nouvelle Assemblée.
Le» mêmes hommes paraissent
bien décidés à persévérer selon les
mêmes méthodes. l.cs informa-
lions se succèdent et se ressent-

blent. Rien ne |icrmet d'es|>èrer
qu'un redressement des erreurs

passées soit possible par un effort
de bonne volonté sinon unanime
du moins commun à des groupes
oui pourraient constituer ce que
1 on appelle une majorité gouver
nementalc.

On aborde l'étude du budget,
tâche essentielle des représentants
d'un régime parlementaire. Le nti-
nistre déclare une fois de plus
que le budget sera réellement
équilibré. On ne saurait affirmer
que tout le monde 4e croit. Mais
la commission des Finances com-

mence ses travaux comme si elle
pouvait le croire. Et il s'instaure
alors entre elle et le gouvernement
un de ces curieux dialogues dont
nous connaissons â l'avance le.*
demandes et les réponses.
— Faites des économies ! dit

la commission, qui devrait avoir
cependant les moyens de dire les-

3uelles. Mais comme il serait plus
élicat nour sa popularité de pré

ciser, elle reste muette sur ce «1er
nier chapitre.
— Impossible de faire plus

que ce que l'on fait ! répond le

f;ouvernement. Il me faut en réa-
ité des ressources nouvelles. L'es-
sence, par exemple..., etc...

J.-A. FouRTir.fi.

(Lire le suite en 6' page)

sécurité collective et le pro-
bléme de la Libye, une vio-
lente discussion devait s'en•
gager au cours du débat sur
l'inscription de la plainte chl-
notas contre 1V.RJ5JS. pour
« menaces à l'indépendance
et à l'Intégrité de la Chine ».

La déléqué de la China nationa■
lista ayant demandé que cette que»
(ion soif disculée. M. Malik s'est été-
vé avec violence conlre celle suq-

Finalement. l'Assemblée inscrit
cette question â Tordre du jour par
30 voix contre 8 et 13 abstentions.

Une âpre discussion s'engage en-
suite sur la question concernant la
constitution d'une commission in-
ternatlonale chargée de mener

dans toute l'Allemagne une enqué-
te en vue de déterminer, d'y orga-
nlser des élections libres.

(Suit* an •• naas>.

Allant de Francfort à Bordeaux

Un "Camion volant"
disparaît

dans le centre de la France
Il avait 32 soldats américains à bord

LES aaradrawi 4a castre 4a la Frases, ainsi que las
s«a4ara»rfllB oat été alertés hier, daas I'après-an4i,
pour recWrcWr un avioa américain parti 4e Francfort

avec trente-deux soldats à bord, et qui n'a pas atterri à
Bordeaux où il sa rendait.

L'appareil avait quitté l'aérodroaM de Francfort hier
matin. Après avoir passé an-

dessus de Dijon, il avait si-
faalé à l'aérodrome de Lyon-
Bron sa position à 11 h. 30.
I! sa trouvait «luta mire La-
palisse et Vicby.

Une heure après, environ, il
se trouvait dans la région de
Moulins.
A 22 h. 30, aucun renseigne-

ment n'avait pu être obtenu sur

la position de l'avion.
Le service radiogoniomêtri-

que de l'aéroport de Limoge* si-
gnale que la situation atmosphé-
rique est toujours très mauvai-
se sur toute la région du cen-

tre de la France, en particulier
dans la région de Moulins, sur-
volée en dernier par l'appareil.

Le quartier général des forces
«le l'air américaines à Wiesba-
den communique que l'avion
disparu est un appareil améri-
tain «lu type C.82 rîigîit Baxer,
appelé « camion volant ». Il
avait «|uitlé l'aérodrome mili
taire de Rhein-Main. prés «le
Francfort, à 8 h. 25 (G.M-T.).

participant aux racharchaa
«tait toujours

sans nouvelles
d'Aulnat du « C-32 >

naît à Cltrmant au*

entreprenaient du raaha
ir la mantasna d» ta Bai

aeauverta d'un

'La France n'accepte pas
d'être mise en accusation
au sujet du Maroc".

déclare M. SCHUMAN

M

Le retour de r*cOrislcany>»

Avec
la note adressée par M. Vychinski au président de

l'Assemblée, lui demandant de reprendre la parole dans le
débat de politique générale, l'intervention de M. Robert

Schuman dans la discussion de la plainte de l'Egypte contre la
France au sujet du Maroc, a été le fait dominant de la journée
d'hier aux Nations Unies.

Le bureau de l'Assemblée,
après avoir, le 10 novembre,
examiné la plainte égyptienne,
avait demandé à l'Assemblée gé-
nérale d'ajourner « pour le mu-

ment » la discussion de cette

plainte.
Il appartenait «ione. en derniers

Instance, â l'Assemblée générale,
de auIvre ou non l'avis de son bu-
resu.

Le débat s'est ouvert hier après-
midi par une brève Intervention du

délégué da l'Egypte qui a affirmé
que lea Nationa Unies sont compê.
tentes pour discuter la question du
Maroc.
M. Robert Schuman, ministre

français des Affaires étrangères,
sous les applaudissements de l'As-
semblée.' gagne ensuite la tribune

(Lire la stnte en 6' page)

VYCHINSKI
des» I* dibal

4* yvliinpn ftaénli
CUN sa demande. M. Vychinski (
" efé olliciellement inscrit une se

conda fois sur la liste des orateur.

pour le débat qénéral devant FAb-
semblée.
C'est en vertu de son pouvoir dis■

cretlonnaire que le président de
l'Assemblée a décidé, sans avoir à
en référer à FAssemblée. d'Inscrire
M. Vychinski pour une seconde in-
lervenffon dans la discussion gêné-
taie.

La tequite de M. Vychinski a
cité une vive curiosité dans les
lieux des Nations Unies

...ttre è Mew-Tavk oprèe dte n»e*••»»«» en Médilsrien-
née. San équipât», •'•"M mr la penf é'anval, larme l'inscrtptien
a Ht f Néw-Yoeh Chaque membre ée I' • Orithaay » éennera une

ptmfe da tan tant è l accatian d» la Jemalna dat Dannanrt da tant

rail valant à faible altitude aurait
été perçu dana la sairét. mais
bruma. «élan laa déelaratlen» da*
habitante, n'a pas permit d*
valr #t da suivra sa dlreetlen.

Cinquante avians américains ont
déaallé as matin à l 'aube peur
tialper aux rethsrthss.

entre Gouvernement
et Commission
des Finances
L'Aasemblée jugera

AU début de la séance de ce matin, le président Herriot a

informé FAssemblée qu'il y avait désaccord entre la com-

mission des Finances et le gouvernement sur Furgence de
la proposition de loi de M. Peytel tendant à modifier le taux des
taxes intérieures sur certains produits pétroliers.

La proposition de loi de M. Peytel et tfun certain nombre de
ses collègues revient, ftar
moyen détourné, à annuler le
décret du 20 octobre 1951 sur

l'augmentation du prix de Ces-
sence.

Cet après-midi, la conférence des

présidents a décidé que FAl

blée serait appelée â se prononcei
aujourd'hui sur la demande «farbi

traqe de M. Peytel. Ce député sou■

haite en effet, que sa proposition de

loi «ail disculée «furqcnce. Cest le

point de vue que soutient la com-

mission des Finances ef contre le-

quel s'oppose le qouvernement.
A Fissue de cette journée, il ne

semble pas toutefois que le débat
sur TePsence doire intervenir ai

la tin de la semaine prochaine.

En etlet. les auteurs des proposi-
(ions de loi examinées hier par la
commission des Finances, sont par-
bellement revenus en arriére puis-
qu'ils ont renoncé à soutenir que ie
décret de hausse du prix de l'essen■
ce pris par M. René Mayer était il-
légal.

Dm PconomiM
Cette notion d'Illégalité ayant

été abandonnée, la commission «les
Finances n'en s pas moins estime
que le décret était Inopportun,
mais au lieu de se contenter
d'adopter purement et simplement
la proposition de M. Peytel tendant
à l'abrogation du texte Incriminé,
elle a préféré tenter de rechercher
une aoli;

"

(Lire la aake en 6' page)

UN CREDIT
DE 3 MILLIARDS
500 MILLIONS

pour les ancien* combattants

par le gouveraeaeut
1" Majoration d* 10 % S dater
du 1* r Juillet sur la* pension»
de* vauvtg et des erphelln» de
guerre.

2" Ail cation supplémentaire an
faveur des grand* invalida*.

3" un milliard peur l* t déporté*
*t Internés.

4° Fé.ula au prisonnier* da
auerr*.

t l'air le détail en 6* paf '"'téta)

Mouvement diplomatique
M. Jsranea Meyrier e«t nammé sn>

boudeur de France s Madrid. M. Gu-
de Girard de Charbonnière, est nom

mé ambassadeur â Burnos-Airrs.

nKS eatdats britanniques tpé-
cialement chargée é* sur-

vaillar te* abords du canal dp
Su*a feuillant las voyageurs des-

coudant d'an autobus prés d'Is-
mailia afin d'arrêter las porteurs
d'armes, nambreux dans catta

PAHMSenparte

DA§
question de Fesaaacv. La pro

poaMiea Peytel al la suite dee in

terpeUatioes a* confondront vendredi

DE L'EAU DAMS LE CARBURATEUR. - ENDEMIE
SUSPECTE. - SACARRE RUE SAIMT-DOMIMIQUE.
- LE SERS DU SOLEIL...

|OK NOTRI CORRESPONDANT PARISIEN)

aient pu dira décimés à ce point..
Au four d* la polie* d» subir uns

•nqudf». Il laudta qu'on connoises
la caractère esaci de ce mol non-

venu gui envrea tant de rovngaa.

M

La quarte civile réqna chai le#
«r*- i

Ca m'est pas que tas adversaires
de rauqmemtattem du pela de re§- I
sence mlemt désarmé. Mais la com

mUsIon dea Finance» a reconnu la
valMM du décret pria par M. Ren»
Mayer. Réclamer un* réduction de
recettes étaut Interdit par le rèqle
ment. Il faudrait donc en présenter
la contre partie, sous forai* d'au
très liapôle ou d'économie* nouvel
lea. Et H y aura peu d'amateure
pour recommencer ce leu déni en

a Irep abueé.
d'autre part. M. Reoe

diecours qeyaer
ir reaeeaible de

Bautquia-Mauaoury esl à
nette oorlie avec M. Bidault,

son super mlalstre. Il s'opll d'un
contrôleur qénéral. M. *.... révogué
par le premier el réintégré par le
second. Cela risque, bien entendu,
de devenir, avant longtemps, un dit-
férend rodtcalo-M.A.P. El par tepri
sailles certaine membres de

-

"I Defer

questions précises à M. Ildaull sur
les dis divisions dont II a annoncé
la formation complète dans un

conrn télévisé à Philadelphie.

Très curieuses les observations

t é w-
Indicatif du budqet de la Pré

i da Poffca è la rammleeloa

morenni» dee boulevards qui s'entl-
ment victimes da saa* unique bn
pané par ta Prélecture de Police.
• Notre clientèle vient de l'eaesl.

«mi lle dit. Or le eeas unlgae est

de Féal. Il en 'ésulw dans
nos affaire* an déficit facile è cou

Les grandes lois de Forbe

tacvfatroe. chères è Verhoeren. ont
tendance é s'étendre de préférence
vers Feueet. vers le soleil coecboef.

Des manifestations silencieuses
vont se dérouler pendant trois jonrs
Le CA1RK. 13 novembre. — Bien que l'on ne pense pas que des trouble»,

éclatent en Egypte au cours des trois Jours de « manifestations

silencieuses > organisées par tous les partis pour protester contre in

Avec un équipaq8 de mauvais garçons

Le yacht "Kangaroo"
se livrait-il à la contrebande
des armes et des stupéfiants?
f*AlAILANCA. 13 novembre. — Décidément tout opjmroît loache dans

celte ailaire da « Kangaroa • le yacht da millionnaire Mac Avoy qui
lit naalrage à proximité de lafl. L'hypothèse d'un acte criminel ser"-

être abandonnée mais l'arrestation «la chat mécanicien Prexmarer a

maintenue. On aait qu'il était re-

cherché par la police autrichienne.
En vertu de cellaines modalités de
droit international, l'inculpé ne pour-
ra être interrogé par le luge avant

que celui-ci ait reçu un mandai
spécial à cet elfet.
Il apparaît maintenant que

l'Inexpérience des « marins » engn-

gés par Freddy Mac Avoy serait à
l'origine du naufrage Aver un au.

tre équipage, l'accident ne se se-

ralt Jamais produit, admet-on gA-
néralement.

Dm contrebandiers ?
En fait de matelots. Il s'agUsai;

surtout de mauvais garçons
Le milliardaire australien les

avait, semble-tll. engagés pour
Joue.- les contrebandiers.
L'enquête sur le naufrage a. ré-

vélé que l'un des rescapé.-., outre
l'Autrichien Prexmarer. c*t Inter-
dit de séjour.
Il est Impossible de savoir s'il

s'agit de l'Allemand Willy Ochring
«m de l'Autrichien Franz. Krotll. Il
sera gardé à vue et expulsé
fols l'enquête terminé»
Selon certains bruits. M. Mac

Avoy aurait gagné son lmmrn'c
fortune dans le trafic clandestin
des armes, sur toutes lea côtes oj
cette marchandise trouve preneur
aux plu* hauts prix Les flancs du
e Ksngaroo s contenaient-ils des
armes, des stupéfiants et des cl-

garettes ?

(Lire la suite en 6" page)

Quelques métrés de rails arraches aux environs de
weimar > symbole de la coupure entre diux
mondes. c'est a cet endroit, en allemaqne. que
s'eleve ce rideau invisible et que l'on appelle
cependant le rideau de fer. a cet endroit que la
qeoqraphie et l'histoire n'ont marque d'auoun
■ione, mais, oc par la volonte OIS hommes. f!m!t
l'ouest et commence l'est...

deux civilisations se regardent sans SE comprendre,
comme lee enfants qui, se voyant oans une olacb,
parlent a leur image et s'etonnent de ne point
recevoir de reponse.

quels monoes separe donc le rideau oe fer 1

on peut assigner une date precise - T novembre ibm) -

a la coupure irremeoiable entre les deux alle*
maqnet. ce jour-la. ume delegation du . joneeil du
peuple » de l'allemagne de l'est etait reçue a

moscou par m. molotov. CE qui signifiait que
l'allemagne orientale 1eneficiait. de la aart du
kremlin. d'une quasi reconnaissance diplomatique.

des lors, la zone oriin*
tale d'allemaqne evo-
luait vers le type des
« democraties populai*
reb » oe l'est europeen
tandis que l'allechions
de l'ouest s'efforçait de
s'integrer dans le con-
cent des nations occiden-
tales.

(Suite en Sr paget

Un appel
à la grève
générale
dans les mines

du Nord
et du Pas-de-Calais

i renseignements fournis nu «Mb-
■ de le C.G.T. à Lan*, un appel

grève générale est lanoé

10.000 mineurs
ont déjà cessé la travail
D'après les statistiques fournies

nsr la direction générale des houll-
1ère* nntlonali» é Douai. 16.563 ml-
neur* ont pris > travail aux pos-
tes de l'après-midi. sur un effectif
total prévu de 26.527 : 9.984 ml-
nrurs ont donc suivi i? mouvement
de grév* déclenche depuis une se-

malnr et qui. depuis hier, tend k
s'accentuer.

politique britannique, des précautions ont cependant été prises tant

par les Anglais que par les Egyptiens Le gouvernement du Caire a

mis en alerte toute la police et l'armée est prête à intervenir. Le

gouvernement «vyptten de 1»
du canal de Suez a Interdit toute

manifestation sur l'étendue du
territoire placé sous sa Juridiction
Le ministre de l'Intérieur égyp-
tien, de son côté, a interdit toute
manifestation en dehors des deux

défilés silencieux prévus au Caire

et A Alexandrie

(Lire la suite en 6' page)

Ce matin an Conseil
des ministres

EXPOSES
DE MM. PLEVEN
ET RENE MAYEH
Le Con*eil des ministres se réu-

nira demain matin, h H h. 30. ft

l'Elysée, nous la présidence de M

Vincent Aurlol. président de la Ré-

publique.
M. Robert Schuman. ministre

Ses Affaire» étrangère» fera un*

communication *ur la oituation

Internationale.
La* délibération* du Conseil des

ministres seront ensuite essentiel-
lement. consacrées s une communi-

cation de M René Mayer. vice-pre-
aident du Conseil, mini-tre des pi-
nances et des Affaires économi-
qués, sur le débat de politique
économique et financière prévue a
l'Aasemblée nationale, et a une

communication de M. Ren» Pie.
ven. préaident du Conseil, aur cer-

tains aspect» d* la potitiqu* doua-

Un cultivateur
tue un nomade
qui lui avail volé des poules

As ctu» 4a la racaauiiMiaa 4a 4raaia
brg caslaiaa 4a filas» prévenant aaa bagarra

Da» RUfiatrmti ■sauna»»
BARBES. 13 novsmbr». — Un drame a 'ett déroule hier soir è Lorlel

(Hautea-Pyrenées). au coure duquel un tuilivaleur. M. Gaumont. lurleux

d'avoir été viclime d'un vol de volailles, a abattu à coups d# lusll un

leune nomade âgé de 17 ans. Eugène Oargovlich. et grièvement blessé I»
Itéra d* celui-ci. Charles Gargavltch. Il ans. Un* échautlourèe a mis aux

prises, au cours d» la reconstitution du crlmo qui a eu liou co matin, le»

tores» d* police et une centaine de gitane, patenta ou ami* da» deux

victimes.
Armé* de fusil*, de pniynnrtt* ou de routenux * cran d'arrêt, le*

gitan*, qui sêtalenl rassemblés en une cohorte menaçante nutntir de»

mngi-trat» instructeur», et proféraient de» inlure* et de» cris de ven-

geance contre la personne du
. meurtrier, passèrent soudain A l'at-

taqtie.
Le* gendarme» qui sccompa-

tuaient le» magistrats étant alors

intervenu* pour refouler et dtsper-
»er le* *«*aillsnt«. une violente
bagarre s'engagea entre la tribu
«le* nomade» et le* représentants

riu»ieur* magistral* furent sé-
rieu»ement malmené* au cours de
I êehauffourée Retranché* derrière
leur» roulotte*, dou ils lançaient
encore de» pierre* et de» projectl-
les divers contre les gendarmes, les
romanichels purent être enfin dé.
»armés

Plusieurs arrestation» ont été opé

Taaaiaa 4aas laa ralatisai

rssst-asrvégisaaas
Mo»r«u, 13 novembre. — M Oro-

myko a remia hier au ministre de
Norvège â Moscou une réponse s
la note norvégienne du .10 octo-
or» Le Kremnn renouvelle le* »c-

cusâtion« qu'il avait précédent-
ment formulée» et selon lesquelles
le gouvtrnement d O*lo. en sdhê-
rant. au Parte Atlantique t« en

permettant aux Etats-Unis d in-
taller de* base* au Spltxberg. «est

engagé dans une politique antiao-
rlé tique.

Halte-là!
L'odeur des rivière»

ptiénoméni
dr la non

Drux va

pitre . Lri

des saumons à leur

naissance, à l'epo-
i nprés des loyaoes
s .-en(aines de kilo-
s la mr'. est un des
s .'es plus curieux

uraHsles américaine
proposer une ex-
saumons seraient

« dont _

tour par l'odeur de» rd-léree.
Cette these t'appuie sur des

rrperlrnrrs en uquarium. Ltt
tarants en concluent qu'il est
probable que rictéres et ruts-
traur ont rhacun une odeur
propre, ireant des herbes, du
toi Odeur que les saumons en-

reptttrrnr dans leu- ieune épe.
et dont lit te touvtennrnt pour
(roui e' le chemin du retour.

I. lfter rtt a'trx folle. FHfà on

application pratl-
que.

agirait de détourner les
mont des rivières coupées
har'agrt où beaucoup péris-
t pour !r,t amener rer.i des
-ère* libres où... tls seraient
iturcs en plus grand nom-
- par les pécheur» à la 11-

Mais 1rs naturalistes améri-
...

: expliquent pas cont.

ment les saumons se dirigent
a t revers la mer vers leur rt-
nére natale.
Et sans doute faut-il fùtre

appel â l'instinct, cette mpltt-
rieuse impulsion que les se-
ianf n'ont pas encore réussi é
erpliquer
C'est par lut que les animaux

s'insèrent dans l'ordre du mon-
de et lorsque le moment est
venu d'obéir é I irrésistible ap-
pet de la rare, se âtrtf—

~

une «ùrefé infaillible
sources de le rie.

LU MONTAORt

Thibault FOURIS
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Il faudrait imf
davantage
de touristes...

Un programme
de réduction

des importations
présenté au Conseil par M. Mayer

VElysée a préparé sur le filan politique
îles Finance* et des Affaires éro-IE Consed de* ministre* nui s'est réuni hier matin

rintenention que M. René Mayer, lice-président, mini
nomiques, se propose de faire <rr cours du drhal de fsolitiqur économique, qui aura lieu

dredi, à l'Assemblée. Un nouveau Conseil prévu i>our cet après-midi, fixera définitivement sa posi-
tion a cet éf-arrl. Il pourrait, le cas échéant, arrêter les mortalitésdu défait d'une éventuelle ques-
tinn de confiance /air le président du Conseil au cours du débat
parlementaire.

Le iinancomsnt du programma d'importation
Sur le plan technique. M. René Mnyer. ou cours dune intervention de

deux heures a expos* au Conseil les conséquences que la réduction envi-
saqee des importations en provenait
ce de la sone dollar pourrait avoir
sur l'économie nationale.
Ce proqramme. qui serait limité

approximativement a S00 millions de
dollars s'étend du I" juillet dernier
au 30 (uin 1952. limite di
fiscale américaine.

Il serait couvert ri conçut
200 millions de dollars attendus de
l'Aide économique américaine poui
la période envisaqée.
Cent cinquante millions seraient al

tendus de la cnntie-partie des expor
talions françaises en sone dollar.
Cnlw. le solde de ISO millions

pourrait être couvert en partie

L'AVION C. 82
n'est pas retrouvé

document decouvert hier
entre le chambon et la vallee de chaudefour

UNIT» STATCS AIR FORCI. — Ait tremiog Command
Lamptefian et treininf Certilicate

Ernest aLINODtn. - A» 1I.3M.07L Ot aatlalactory rompleted an

appointed traialng pregrem in Fre-ocoëemlc iralnlnf cinsistinf ol lorly
■In heurs al Inscriptions CHAHUTE Ait Força basa (lUiaois) 17 mardi
in iba yeor al aur Lord Itll.

(Ce document certifie que le soldat Ernest Glinqener a termine
d'une laçon satisfaisante son staqe d'entraînement de pilote à la
base de Chaaute (Illinois) le 17 mars « de fannée du Seiqneui
mi. o

L'EVOLUTION
DE L'ARMEE
EUROPEENNE
DU PLAN PLEVEN-.

Ioctobre 1350)
t. Continaants natianaux sauf

paur l 'Alitmaana oui faurnirait
des unités • l'échslon bataillon :

1. Pas d'état-maiar. ni cam-

mandants da continasnts. ni dt
généraux allsmnnds :

1. Las arméas natienalas subsit-
tant tsaul pour l'Alitmaana) at
détachant das cantinaants à l'ar.
mis turenéanns ;

é. La nrenortian allamanda ta-

ralt da t a S.

...AU PROJET EUROPEEN
(novembre 1951)

1- Quaranta-trais divisions na-

tionalss dont 14 Irantaitas at 11
allimandas ;
t. Lét divisions allemandes ont

un état-maior alltmand. '.a* Al-
lamands ont das raprésantanta
au arand état-maier da l'arméa
turooéannt ;

S Plus d'armé* national*
sauf six divisions transit»»» sud-

plémantaircs destinées aux tarri-
tairas d'outra-mar ;

4. L'Alitmaana aurait 11 dlvi-
tiens sur 41 (nraoartian : d
à J.S).

Restrictions

LE
gouvernement a consacre

hier plusieurs heures de dé-
libérations, en Conseil des
ministres, à l'examen des

problèmes économiques et à
mise au point de l'important dis-
cours technique que doit pronon-
cer, demain, M. René Mayer.

Le ministre de l'Economie na-

tionale et des Finances dispose
maintenant d'élértients d'informa-
tion suffisants sur le volume de
l'aide à attendre des Etats-Unis.
Aussi a-t-il pu, dans un exposé
de deux heures, brosser un ta-

bleau d'ensemble des perspecti
ves économiques pour la proebai-
ne année budgétaire.
ïl va sans dire que le problê-

me de l'essence se trouve, du mê-
me coup, largement dépassé.

Ce qui passe maintenant au

premier plan des préoccupations
gouvernementales — et qui pas-
sera nécessairement vendredi au

premier plan des préoccupai ions

Carlemcnlaires
— c'est, d'une pari

t limitation de nos importations
en provenance de la zone dollar
et, par voie de conséquence, le
choix des restrictions qui en dé-
couleront.

En effet, nous importons de
cette zone, les principales matiè-
res premières nécessaires à l'in-
duslrie française : charbon, es-

sence, métaux non ferreux, coton,
matériel d'équipement.

Dans la fixation des limites de
ce programme, les ministres ont

dû tenir comptr de la siiuation
de la balance des paiements, et

du montant connu

de l'aide extérieure.

D'après les commentaires de M.
Robert Buron. du I* juillet !*>.">I
au 30 juin 1932 nos importations
devront se limiter aux environ?
de 500 millions de dollars.

Le gouvernement et le fa ""'*-
ment vont donc devoir rhoisir les

postes sur lesquels porteront ce»

réduction». Pan* I ordre d impor
tanre viennent le charbon, puis
l'essence.
Si on réduit les importation"

de charbon, c'est tout l'ensemble
de la production sidérurgique
française qui commande l'ettsem-
hle de l'économie, qui est remise
en cause.

D'autre part, la réduction d un

portât ion de l'essence aouièvr
dans le pats un certain nom! rc

de récriminâtiont, car elle impli-
que le rationnement de la mnsom-

irpition. soit par l'argent, v-.it fus?
Im tickets. 1* gouvernement a

donc mis à l'élude un ensemble
de mesures intérieure», dont ie«

prinelifn seront arrêtes aujour
d'Ion

sur la lemtniie métropolitain et en

partie pat le produit des exporta-
lions invisibles I tourisme pat exem-

pie).
Une réduction de 30 à 40 %
Il loi tait antrer en llana de

•ampte. d'un* part au* l* préaé-
dent plan d'impartatlan (Juin tSSS-
juillet ItSD. avait léaaramant dé
paué »•• millions da dallars. et
nue. d'autre itr. la» prix man liaux
ont jnreaistré derult lors uns

haussa. It nauveau plan d'imnor-
talion d* la ion* dollars cerrespon
dralt é un* réduatlon Quantitative
de l'ardre de 11 t II paur cent.

Meeures intérieures
Le gouvernement. rie* autour-

rt'hul devra envisager le*
Intérieure.» qui s'iir.posr-n.
te du jlan de réduction
portatlon*.
Ce* mesure* aeront arrêtée* dans

leurs principe* généraux au Con-
a#h de* ministre* de cet aprea-ml
dl. et M René Mayer en exposera
l'esprit dans le discoure qu'il pi
nonrera demain A l'Assemblée.
C'est k la su.te du c.ebjt par.e-

meiuaire i..ie ,e gnuv» mement
--

rêtera les mesures dans leur
tail. au cours de la remains pro-

Charbon ou essence ?
le gouverm
deux options

présentées pour sa.

• pre>
ment étudie
qui lui «ont ,

voir ou devront porter le* restric-

Décldera-t-on par exemple, eoû-
te que coûte, de ne pas mettre
cause le niveau de la sidérurgie
assurant les importation* .'e cli
bon nécessaire*, au détriment
: essence ? Ou hlen rêdulr*-t-on les
Importation* charbonnière* peur
maintenir intégralement le* - dp-o.
vlslonnements en e*aence 7

(Lire la suite en 8' page)

à l'Armée européenne. Voici, de drait* è faucha : MM. Daaa Acheta*. sacrétair* d'Itat da* U.S.A. ; la
général Dvifhr D. liKebevir ; M. Rahart Lavaét, lacratuie* d'Itat A la Défaut* das U.S.A., et M. Avatall

Harrimau, amhaasadaur axtruardinaira da présidant Truman.

Six ministres des Affaires étrangères
se réunissent aujourd'hui à Paris

pour faire la point
sur l'armée européenne

Les recherches
se sont

poursuivies
vainement

dans la région
du Mont-Doré

PENDANT une grande
partie de la nuit de
mardi à mercredi

toute la Journée d'hier, les re-

cherches pour trouver le
point de chute de l'avion
américain ■ C-82 - porté dis-
paru au-dessus de la France
lors de son voyage Frandort-
Bordeaux, se sont poursul-
vies sans relâche.

Los recherche» ont ai* portlculié-
raiaeol activai dans -a massif du
Ment-Dor*. à la auil* d: certains

ranaolfaomanli. qui parmotlolen

passer que Tartan désemparé était
tombé dans n:lr* légion.
Teutas le* briqodrs a* gendarme-

rie ont été alertées r.'ans le courant

de 7après-midi de la tournés
mardi si Iss shorts dés sauveteurs

se sont particulièrement concentrés
sut la Banne d"Ordancne. le Sancy.
ht vallée de Chaude/our et les sa-

(Lire la suite en 4' page)

L'ARMEE- EUR0FEENNE

- C'est sûrement

La tension en Egypte

Défilé monstre
dans les rues du Caire

Le CAIRE. 14 novembre — La nwnitaatailan monttra arfantsaa dans
dans las ruas du Catra paur montrer I unité du pays aantra las

Britannique» s'ait dérsuMo sans incident grava. La r*"*" é*
manifestants sst salimé d* M# AN A un m lllan.
Impossible d'évaluer la faut# barlaléa qui a défilé aana Inlarrupl lan da
lé hauraa du matin A 1 hauros da l'apriémldl sous un salail da planta.

N*h*» P»cha. premier minUtre atait en tête du cortège. entouré
ner les priiirr* de la famille ravale, les ancien* préaident* du Conseil.
I». membre, du rabinet et «ou* le» leader* politique* e» religieux, laa

parlementaire». députés et «ênateur» conduisaient ensuite une marrhe
lente at ailaneleuse dan* lequel!*
-r ....cédaient — -

vtter*, des étudiants, de* pmfea
seins d Université de* employé»
d'adminiattatlona. rte
De, millier* de bannière» rêpê-

talent au deaau* de la foule, le#

mou d'ordre •yv*«t*Mnn e. «ml-
•é • « Britannique#, «ilec-vou*
en ». • Libération par le aana »

» Le canal sera la tombe des Sri-
tanniquaa ». « Vengeance pour i»

«an» d#. martyr* • Quelque, ban-
deroia» partaient d»# destin* aym
hoiioua*. (Aults an é* osa*.»

EMBUSCADE TERRORISTE
EN MALAtSIE t Neul mort
IsHiitre-, Il tntsArr. -- M. F., t

t arfcett. directeur 4* la plaosatma de
• mii-l >1» r«r*I>. 'I*a* Us Eut.-
malai» i M. C. A. Dkha,

Njaard'hài,**è Taïmk, "dam' l'Eid d*
Ferth.

RENDANT uns tamains, Paris va slégf d'un» IntonsaPI préparation da la oanférartc* Atlantique qui s'ouvrira A .

14 navsmbra. Catto aaoféranc* sot préparéo par uno tripla séria
tf'sntratlans : éshangaa do vuaa do* « sagas » sur la situation
économique daa pays appartananl A l'slllanca Atlantique, oanféranaas
suacatslvos das dlrlgaanta da la défansa amérlcalna, anfln, aujourd'hui.

daa Af-

Vidsirts lémisian
ra AryraluêColla eonféronoa qui aura llau

au Oual d'Orsay, prendra Mit-
naissance du rapport provlsalra
sur l'armés européenne rédlga
aaus la dfroetlan da Al. Harva
Alphand.
Lei article» que le» expert» n'ont

pu compléter seront particulière,
ment examiné» en vue de leur ml-
se au point ultérieure.
Ces article» soulèvent en eflet

de* problême» politiques ou ûnan-
clers que les technicien» n étaient

pa* habilités k trancher. Le» pre-
mlers demandent un échange d#

vue* entre le» personnalité* rc--

ponaable» de la politique éiran-

gère de chacun de* pay» intére»-
sés. Le# second» ne peuvent être

résolu» qu'A la lumière de* Ira-

vaux du Comité de* « Sage» » qui
a pour tâche de trouver un êqul-
libre entre le* nécessité» militaire»
et le* ressource* financière» de»

puissances de la communauté
atlantique

(Lire la tmte eu 8' page )

Buenos-Atres. 14
Le s4néral Juan Façon n'est pas
I* seul vainqueur présidentiel do
dimanche. La féminisme a ésale-
ment triomphé.
Las femme» aui votaient peur

la pramléra fait depuis au'allts
obtinrent le dralt de vote. Il y a
trais ans. ont an aflat porté laurt
suffrage» sur six sénateurs, y
•emprts un* aatric*. et 14 dé-
putéa.
II semble même put les femme»

te salant montrée, plu» psranis-
tas que las hommes. C'est ainsi
au'i Rosarlo. deuxième villa du
pays, sur 1S1-70S voix obtenu*»
par Faran. il y avait 1AS.1AS voix
féminines aantra 11.4M matou-

linat. La seul* famm* élu* au

aanarèt at connut hors des mt-
lieux psranists, sst un* aatriaa
*t chanteuse da Tans* qui fut
élue dana la prévins* d'Rntrerlei.
Une autre fatome a mime bat

tu un amiral, oui au marnant
das élection» était présidant dé
la Républlaus par intérim.

PARISenparte
MECONTENTEMENT AU CROUPE PAYSAN

DEMONSTRATION A L'OJt-U.
IOR NOTRR CORRRRPONOANT PARISIEN)

n« croyait Ttoeandta étatal: sa

W réaINé la fou couvait eou* 'o
eendr*. El vokl qu'à propo* dCes
aoaca un» «ouvoila explosion s sst

r dans la groupa pay

Iss e*pyaons

s'Irritent ds rintu/llaonc#

da la détaxa aor Iss carburants

ofrleeiaa. déclarant que I» problème
da pria ds ('aasaoc* na peut

résolu dana la procédure eavlaagé*
féconomies campansalrtaet).

AaasMéf M. Aaftar a# dresse hé

rotquemaai et ollre son partafaulll*.
.le sais pré' à m* socrlftar s'il

le foui», dit t.
Les aafra» Cscalleaces poysaanet

étaioal mole» ardentes *

côlé ds la barrière qui marqua la
Ironllérs française-
Les huH pacltlstes ont décida par

mesura de protestation, de taire pan
doni six fours la grées ds la

' '

Chai eux. car le commlssori
police n'j pas voulu les arréti

plus réssreés..
M. Paul Rayas»d suivait la seene

d'un mlI étonné. Il n* semblait

d ailleurs pas trop Impressionne..
La démonstration n 'ovrn sans

daaie que la valaar -Tun averti**#

mesi au aaavaraaaeaaf. ou »*ta du

guel singent dix ministre, eu ancré-

Miras d'Etal Indépendants eu par

La aoiataa de TOJt.U. a

fr camper.
Qp les a racaadaRa ■

aujourd'hui
3 h 4 eiiillrrér» h «nupr de
Sirop de» Vn»ges Caié rt vous

Voilé rassuré. W an» de «uerè»

Sirop
<>«yosées
Gazé

30.000 MINEURS
EN GREVE

DANS LE NORD
ET LE PAS-DE-CALAIS
Dolai

. 14 novembre. — I .i situation est calme dans le baaain
minier du Nord et du l'as de-Calais où près de 30.000 mi-
iieurs de fond sont en grève, à la suite de l'appel lancé hier

soir par la C.G.T. pour appuyer le mouvement de protestation
déclenché contre la mise en vigueur du « ticket modérateur ». A
l'issue d'une réunion de son mn-j ■

L'accord
d'aide militaire
à la Yougoslavie
est signé

*cil d'administration, le Syndi-
cil >ie» Mineur» K.O. a déridé
île -r joindre au mouvement.

Salon un* statistique d* la dltec-
lion qonotal* dot Houillère» na» *>-

nain, eut un ellactil d* 41.073 mi-
naute daa posloa du matin. 11.701
seulement ont pris I* travail.
Au joui, le mouvement tond

s'acconluer dans lac secteurs
Lana. Liévin. Nour al Oiqnies.
Dans le group# de Lan*, quelque*

piquais d* qrava sont installe». Il
n'y a nulle part d'incidente.
On eiqnata ou'aux lavoirs d'Es-

caudain. dan* I* qroup* d* Valen
ciennea. la qrèv*. qui allecl* 160
ouvriers, est total*.

L* mouvement d* srèv* dent let
minet a été évoqué tn Contell.
MM Lauval. mlnittri ds l'Industrie
et de i'Snerai*. •> S*«r.. ■■■■■■■aiî-
du Travail, peurtulvam aeluoll*.
mont leurs affarlt peur néaaalar
avta laa svndiaats.

Le travail
a 'les mÏBes

i repru
de LorraiM

Metz. 14 novembre — La travail
a reprit nermalemtnt se matin
dans Itt minas da charbon da Ler-
raina.
L* mouvement d* reprit* eom-

menaé hier aprét-mldl au areupe
da Fatita-aaaaaila. t'est poursuivi
et a sasné la araupe Rarr* at Ma-
itll* où tout las mineure ont orit
leur aarvioa dana lot dlftaronv.
aulta.

C'ait an vedn que daa patrouillai do Tolontcrires et >ea sportifs
de nos montagnes ont parcouru hier las étendues désolées
daa monta Dores à la rechercha du ■ C-82 » américain.

Do gaucho à drolto : MM. Marie, Guillaume. Guesne.
(Photo Ltzon et « La Montagne »•

NOUVELLE OFFENSIVE AU TONKIN

Les forces françaises
occupent Hao Binh

HANOI. 14 novembre. - A minuit, la nuil dernier#, le# lorcet Iranco-
vietnamiennes onl commence un# ntlaque sur Hon Binh avec Hodanq

•I Sonlay comme bases d# dtporl. De* parachutiste* franco vietnamien*
ont éle larque* ce malin audetsu* de la vallee de la rivtnre Noire, a

proximité de Hoa Binh. Dea lorce* terrestre* venant de Wunn Mai et de la
troué* d* Chob#n progressaient

~

eord tur l'aida militaire dt, I
Unit à la Vousoalavl* a été aune
nourd'hui à ■tlarada par la ma-

Salon la toata da cet accord, l'ai-
dt américaine eantictara an « four-
niturcc d'équipement at da maté-
rie! militaire, tint! qu'en servis: =.

Lt mystère du « Kongaroo n

« Contrebande
et traiic d'armes 7 »

• Cola ni iavrainaMahlt »

déclare le frère de Mac Àvoy
Casablanca. 14 novembre. — M.

Théodore Mac Avoy. le frère du
commandant du « Kangoroo s. est
arrivé k Casablanca, venant par
air de Marseille. Interrogé peu
apré* son arrivée par la preaae. tl
a notamment déclaré : « Je aula
venu prendre *oin du corps de
mon frère, beaucoup plue que d*
l'épave de son yacht.

« Quant k ce que voua me dttas
aur le* hypothèse» de contrebas-
d* et aurre* trafic* d'annea. Ja
trouve cela tout simplement atu-
plde.

s Vous me dite.» qu'on a'rtforce
de bftrir une sorte de roman poil-
cirr autour de c# naufrage. Tout
yacht, de plaisance devrait alont
être suspect. Voua n'Ignores pat lp
surveillance C"— — -- -

r le# e

• L'équipage, a-t-on dit. est tua-
péri Mon frère nr s'est pas occu-
pé lui-même de «on recrutement
dont il avait chargé son manager.
Ce recrutement a dû ce faire com-
m- pour mu» le, bateaux. On a
engagé le# gens qui «e #ont présen-
tés. quille k le* congédier s'il# ne
donnaient pa* satisfaction, s

LE PRIX NOBEL
DE LITTERATURE
SlnrLhnlm. I novembre. — Usnt

He l'Académie ,ué-
ure <!• plu- en plu»
-rriiain suérloi- Psr
lauréat du Prix S'o-

■ l'îl.

L'EMPRESSEMENT
DES CONTRIBUABLES
A ETE MAI. RECOMPENSE

•effondra panlellen

l'oueai en direction de Hoa Binh.

L'ofleiuive elail command## par

le qéneial Salon, seconda par le qe-

néral Allard. • L'opération esl 1er-

mine# el loua les objectils conl ni

leinta -. décloraii hier soir le qé-
néral de Lattre de Tatsiqny.
Le commandant en chef en In

dochine a ajouté que le# ordre# le»
plu* «trlct# avalent êfê donne* pour
qu'aucune maison ou pallloitr ap-
psi tenant aux Muong# qui son-
toujours resté* fidèle# maigre le
Vletmlnh ne «oit détruite
Dan# le# mi.leux militaire#, on

annonce que l'offensive sur Ho*
Binh esl la plu* importante oui
ait été déclenché* dan» le Nord-
Vietnam de 1 intérieur ver# lexlê-
rieur du delta depuis 1 arrive* en

Indochine du général de Lattre de
Tssaigny.

Hoa Binh Jouait dan* 'a strate-
gic militaire du Vlctmtnh un
ri» régulateur dan» son système
d approvisionnement, recevant du
Centre Vietnam, et particulière-
nient de U province de Thanh^Hoa
mlnh stationnées sur > nord du
front du Tonkln

Hoa Binh alimentait également
en matériel de guerre Thanh Boa
et Vinh dana > Centre.Ann.im ou
sont recrute# et Instruit* de nom-
hraux combattant» «ln«t que le»
division» échelonnera le long du
front ouest du delta
Avant le déclenchement de la

nouvelle offensive, les ligne* avan-
re*a franco-vie-nimiennr* le* plu*
proche* de Hoa Binh pa***lent

£*r Xuan M*i. k une trentaine d»
Uometre» au nord-e*t de Ho*

Binh

Les inondations en Italie

Situation dramatique
dans la région de Crémone
kélLAN M novembre. L* locsln tonne dan» la vallée du Pô où le

Houve. alimenta par ce» allluenta grossis par do» pluies torrentielles,
continue o monter sons cocso. Do nombreux riverain» onl delà évacué leur»

ta» tlocboa prscatnt tas

U espitsne était ému
le femme du •enilsin.

allemand. • Re». Il -.

Àprée avoir submorqo do* dltai
..»» do tarma* el ravagé da* aHlltats
dliecUiies. les teux aicnocam ma1*

tenant plucieurs centre, ruroua d*

g" 11" 1 "1
»« »•;«'*: / r.

vlllag* da Ran Dantal* r ,(^, . M.l.l..

(Lire lu iuRb «ri 8' pugtf

outras d* la» imiter la plua vit*

Halte-là!
Pour un contrôle

eiiicace
c 1 crhec du
\oritatre rt
■ lpair, c'est

■ m emporter
il nr pou-

part
m port r rte

*chappait

tnfc m»; 'uppor
rlri propre » ff

m. epMble» d'opi

C'est un pefir appareil
'per ,(| pe«c d peine 19
r»i rfe-Mn* a enreptsfrer
le d" poule»
t conrfIftlé par un» eo«•

/nrmail un rartran g 'k-
n a '? «ur Irqur. «e dé-
un Indcr 'onpc rt per
■tt rrnnrt a boutfiti qui

t »o"i ml-

mhlr per «tl

non d*» pondeuses, dont

Lorsque :-i poule ét'ocu*
rut. rrlut-rt franchit

rt fait pression sur Ir f#«»o-r.
I. .ruf pnnrtu. le ressort reprend
•o position en taisent avancer

I tnaer muge d'une unité Che-
que irur est par mnsequent
rn'rgi'tre. Kn fin rte mot», un

simple coup d'ori' permet d»
«BfO<r tt ta poule a pondu dix
ou trente reuM
1rs tonrnallstcs lapnnai* dot.

tenf commencer * < •nqutefer
Pourvu que l'on n'invente pat
le stNlo-tast-ponte

LES M <WT#a|IA*US

Thibault FOURIS




hp 4 1 ■luri Il itnTitw INI

l 'n PHILIPS est le
meilleiir dans cita-
que catégorie de

prix.
l 'n PHILIPS assure

le plus grand nom-

bre d'heures d écou-
te agrcahlcs.
l'n PHILIPS peut
être acheté avec de

larges facilités de

paiement : 13 •/.
comptant, le solde
en 12 mensualités.

Voui trouverez lat postas
ALLIER

tWMsnia. : DECOURTEIX-R'.
St-Psursain-t. 8ioul« : MOLLA-COR
NET. pl. Mairie

VMtl : ELECTRICITE et R', 19. r.
dé Ferla . MELIN. la, r. Couturier

CANTAL
Aurtllaa : DARSON. pl. Préfecture
Maurlaa : BAKRaud-r .

Maurs : PIOANIOL-R'
CORREZE

Marllnaa t WAONER. (tare d'Fygu.
ronde.

PUT DE DOME
Alguépara* : MARAND-R-
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Soixante avions iMrlctts i Irawals
m Damcipe mer in recherches
hélicoptères et des paractantistes-Infirmiers

sont prêts à intervenir
Dis ca matin, les recherches arec des moyene accrus

reprendront, principalement dans la région
du Chambon et du col de la Croix-Morand

Plusieurs équipes de secours ont
été formées, dtn l'alerte donnée,
par dlveiaea brigades da gendarme-
rie. notamment celle* du Mont-
Dore de L* Bourboule. de Bes.e-
en-Chande**e. de Latour-d'Auver-
gne. qui, renforcée* par des élé-
ment* venus d'autre* brigade* du
département, notamment dea brl-
gade- de Clertnont-Ferrand. ont
commencé aussitôt le* recherche*
malgré la nuit et le brouillard lu-
ten*e
C est tout d'abord la brigade du

Mont-Dore. «ou* le* ordre* du chef
Bey**ac. pula celle de La Bourbon-
le. sou* le* ordre* du chef Tri-
cliard. avec l'aide de »apeur*-poin-
pler* de* deux compagnie* de* *ta-

bénévole*, qui
Banne d'Ordanrhe. a 1.500 métré*
d'altitude, où existe une station de
vol a voile. Ce* premières recher-
che* furent rendue:. tré* difficile*
par 1 éput* brouillard qui régnait
aur toute la région. Le* lnvéatlga-
tlon*. reprise* dé* le matin, de-
valent «avérer Infructueuse*, hé-

i de*
le principal obsta-

cl* et la visibilité était tré* faible,
à peine vingt métré*.

Le* équipe* de necour*. parties
dan* le mn.**lf du Sancy. sur le*
pente* du Sancy. A la Croix SAlnt-
Robert, notamment, eurent à lut-
ter contre une forte tempête de
neige et. A certain* endroit*, la
couche atteignait 30 A 40 cenllmé-
tré*. De* patrouille*. tran»portér*
en téléphérique, effectuèrent, mal-
gré le mauvai* <etnp*.
du Sancy. mal*
aucune trace de l'appareil acclden-
té ni aucun Indice, si faible soit-
II. permettant d'orienter les re-

cherche*. De non côté, la brigade
de gendarmerie de Latour-d'Auver-
gue de*

le* flanc* du Sancy. dan*
la région de Cliastreix. de Plclie-
rande et également le* bol* aux
environ* de Latour-d'Auvergne.
Le* pompier* du Mont-Dore. «ou*

les ordre* du lieutenant Oulllau
me. parcoururent la région du Roc
de Cuaeau. la Crois Saint-Robert,
tandis que 1* commissaire Durant
de La Bourboule. avec ><• gardUn
Serre, participaient A de* recher-
che* dan* la région de la "Croix
Balnt-Robert.
E*t-ll besoin de noter qu'apré*

cette nuit et cette journée de re-

cherche* le* équipe* de sauveteurs
■ont rentrées exténuéaa T Mais,
apré* quelques heures de repo*.
•Iles seront prêtes à repartir pour
de nouvelle* Investigation*. Dé*
ce matin, en accord avec le* mu-

nlclpallté* de plusleur* communes
du mas*lf du Sancy. le* recherche*
vont reprendre, «ou* la direction
de In gendarmerie, nver l'aide de*
sapeur—pompier* : le* maire* vont

lancer un appel A leurs admlnl*-
très pour qu'il* participent en

Trois isunss tUsurs
du Mont-Dors Explorent
1* massif du Sancy

Au cour* de la matinée, ver*

10 h. 30. trot* Jeune* gen* du
Mont-Dore MM Jacques Gucsnc.
Jncqur* Guillaume et René Mérlc

aportlf* accompli* et

(Suite de la première page)
au < halêt-refugê du Sancy pour
participer aux recherche*. Cette
équipe parcourut A pied, car la
couche de neige tré* Inégale et

parfol* très faible ne permettait
pa* l'emploi de* *kl*. successive-
ment le plateau de Mathusalem. te

grand plateau, le col du Sancy. le
pic du Saticy. les Crête*, le Fa* de
l'Ane, le Val de Courra et le Val
d'Enfer Comme le* autie* équi-
pe*. Ie.< Jeune* Montdorlen*. qui
furent le* *eul* A escalader le San-
cy. furent gêné* don* leur marche
par I épais brouillard : parfois la
visibilité était réduite A dix mê-
tre* La nelg» fraîche n retardé
également leur ascension, "urmon-
tant leur fatigue, le* jeunes Mont-
dorl-n* ne cessèrent leur* recher-
che* qu'A la nuit tombante.
De sou côté, un cultivateur. M.

Blal*e Legay. domicilié A la ferme
de Langle. n parcouru la région
pour terminer non périple au Roc
de Cuaeau où II a retrouvé len tra-
ces de* Jeune* Montdorlen* mal*
n'a rien vu dan* *a randonnée.
De *on côté, la brigade de Ro-

chefort-Montagne a continué se*

recherches dan* les bol* de la Mal-
vlatle. le pur de Luére et la mon-

tAgne de Train où. rappelon*-le. en
mars 1944. un avion de parachu-
toge anglais, alourdi par le ver-

gla*. s'est écrasé
Par ailleurs, on affirmait que de*

ouvrier* travaillant A l'entreprise
de travaux public* Berrlrr. sur un
chantier situé sur la commune .de
Bcaune-le-Frold. pré* du lac Ser-
vlêre-s. dan* la région de* mont*
Dore, ont déclaré avoir entendu
de* bruit* de moteur -emblani
provenir d'un avion en difficulté.

Dans la région
du Chambon-sur-Lac

un agriculteur découvre
un papier en partie brûlé
Au début de l'après-midi, un fait

nouveau surgissait A la suite d'une
communication téléphonique de lu
brigade de gendarmerie de Besse-
en-Chande**e. Cette brigade avait
été alertée par M. Cola*, facteur-
receveur au bureau de Postes de
Chambon-sur-Lac, qui Informait
qu'en fin d* matinée un agricul-
teur de la région. M. Antoine Courr
goule, domicilié au village de Vols-
slérs. A ml-dUtance entre le village
do ChAmbon-sur-Lac et la vallée
de Chaudefour. avait découvert, en
gardant ses bête», au lleudlt s La
Sauce s. un papier A en-tête de
l'aviation américaine et dont le
texte dactylographié était rédigé
en anglais. Nous publions par ail-
leurs le texte de ce document. M.
Coin* précisait que ce papier était
brûlé sur une partie.
Ce document, qui e*t un rertlfl-

ent de fin dé stage dan* l'aviation
américaine, trouvé a proximité de
la vallée de Chaudefour. provlen'-
Il du s C. 8- a 1 Rien ne permet de
l'ainrmer. Le titulaire de ce cer-
tlflcat de stage raisait-tl partie des
pns-ager* ou de* membre* de
1 équipage du ■ C. 82 > ? Dan*
I Ignorance du rôle de l'équipage
et de lu liste de* passager*, qui
n on- pa.* été communiqué* par le*
autorité* américaines, toute* le*
supposition* sont permise*.
Dans la thèse affirmative, cette

feuille de papier a-t-elle été pro-

jetée hors de l'avion lors d'une
ploslou en vol ou alors a'eat-ellr
échappée au sol des décombres de
l'epparell ? re qui permettrait de
supposer que le i>olnt de chute du
« C. 82 > ne serait pas très êlol-
gué du lieu dr la dérouverte dé ce

document. Redisons bien que nous
demeurons, en la circonstance
dan* le domaine de* suppositions.
Mal* la découverte de ce docu-

meut dans la région du Chambon-
sur-Lac va permettre d'axer les re

cherches dan* celte région et no

tamnient ver* le col de la Croix-
Mor.ind. recherche* qui, dé* ce i
tin. aux première* heure*, vont
prendre avec de* moyen* accru»

notamment avec le concours de la

Pur ailleurs, on apprenait qu«
vlngt-slx appareil* de l'avlallor
américaine, qui avalant notam-
nient décollé hier matin avant
l'aube, de* aérodrome* de Wlesba-
dm et de la, région du Rhin-
Main, pour participer aux rcc

che* ri ont sillonné pendant
grand - pari le d- ln Journée toute
la région. Malheureusement, le pla-
fond extrêmement bas. dan» n
région, et surtout dan* le mi
dé* Mont-Dore. n'a pa» encore
ml* aux recherches d'aboutir. De*
hélicoptère* apportent également
leur concours dan* ce vaste réseat
de recherche* qui est dirigé par le
capitaine Frederlckscn.

De» appareil* de l'aviation fran-
çai«r participent également aux
recherche*, et. au cours de I#
Journée, on pouvait chiffrer h pré*
de soixante appareils le chiffre
de* avion* lancé* A la recherche
de* iraee* de l'Avion accidenté.

Par ailleurs, de* infirmiers-para-
chuMste* américain* se tiennent
prêt» A Intervenir dés que le s C-
82 Flylng Boxcar s aura été re-
t rouvé.

Dm r*ch«rchM
dans 1* Cantal

Egalement au cour* de la Jour-
née d'hier, dan* le département du
Cantal, d'activé* recherchés ont
été entreprises par le* gendarme-
rie-, en particulier dan* les can-
ton* montagneux de Rlom-és-Mon-
tngne* et Saler*, nln-1 que dan* le
ma**lf du puy Mary. A 1 700 mé-
tre* d'altitude.
Contrairement A la région du

Mont-Dore. le temp* dan* cette
région du Cantal était relative-
ment clair, jusqu'à 1.200 metre*.
Aucune épave d'arion n'a été re
pérêe.

L'avion disparu
avait tronto-mix porsonnti

à bord
Francfort. 14 novembre. — Un

porte-parole de l'aviation amérlcal-
ne en Allemagne précise, ce matin.
qu'A bord du « C-8'2 », du type
* wagon volant ». qui a disparu
au-dessus de la France. *e trou-
valent 30 militaire* américain*
parmi lesquels 29 sortaient de
l'hôpital général américain n" IX.
en Allemagne, et étalent tran*por-
té*

,
ver* Bordeaux, leur nouvelle

affectation. Le * Flyng Boxcar »

comptait six homme- d'équipage.
Le* Information* selon lesquel-

le* le c Flyng Boxcar » transpor-
lait des malade*, ainsi que de-
femme* et de* enfant*, sont caté-
gorlquement démentie* par le
quartier général de* force* dé l'Air
américaine* A Wiesbaden.
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Daurat IA.B.i Daux. Decl.lron Mlle

Delay. Mlle Delor». Demay. Mlle Dr-
champ». Desllanl. Mlle Devar*. Mlle
Dion. Mlle Dl*aud. Dnoghe. Douane
Dubanei. Duool*. nocher i B i. Mlle

Alambrrt. Mlle Atlbény. Aurenee. Ducloup. Mlle Dufaure. Dofayrt. Du-
Barbarat. Barbeau <B.i. Barnérla» maaet. Mlle Dupe. Dupont. Mlle Du-
i A B Barrler Beaumnnt. Mlle Bel- put». Mil» Durev«*eli. Durlf. Mlle
lonte. B»n*aid Blandin Blonde: Dutour. Emelln. Mlle Espagnol. Mlle'
Blot. Bonnette. Mlle Breton. Mlle Fabrg Mlle Palltteuf Faroux 'A.B.i.
Briqvnt-Desbaud. Mlle Brunei tB.i. Faure. Mlle Faurrl IA.B i Favaril |
De t armantrand de la Rou—li'.e, Favrichon Mlle Flallp. Foulhoux
.'AB - Challeton. Chambrlard. Mlle Qadet. Mlle Garron (AB.i. Mlle
Cl.ampeval AU>. Mlle C'har»agnol Oatldv. Olllet i A.B.i. Mlle Glraud
t iu.-»..ing. Mllr Cluiumeii. Chaut y Oautherle Mllr Omet Olrodon
i A B - Ciaveloux ' A B i. Mllr Ou- Mlle Giron Ootgoux. Mlle Gominat
rei. Mlle Coxte. Mlle Coulaud (A.B i. Mlle Gouml. Ooumy Ren*. Goumy
Criamanovlch. Debeaud. Ddannr» Roger. Ooupll Mlle Oourlnal lABi.
Ducrohet, MU» Duma*. Mlle pu- Gouvernail». Mlle Oreae 'AB... Mllr
itintiil Mlle Duplalx. Mlle Elegldo Orosller. Mlle Groaret. Mlle fluillé.
A ft Ferrandery. Fontan tA.B t. Mlle Oulllot. Mlle Oullloux. Guynt

De Fournoux la Char» Oallol*. Oa— : Mlle Kamandjlan Hernaea IA.B.I
nier Gauvln. Girardin. Godetnrl Bo-taln», Mlle Mourtoule. Jalfeux.
Gorard. (irandiean Jarrler. Mlle Je*.mot. Jrulin Joleelle. Mlle Jour-
Joanni. Journ lac. Kl«*el. Mlle Iji- naix. Mlle labaure Mlle lu^ote. La
chaud AB-. Latiby L<«ouRe Ll- erm*. Mlle lofno. Mlle Lagartlr. Mlle
'livre Mlle Mnret. M'J» Martlnrngl.l lamop» Mlle léinglal*. langlnd»
Mé. Itin Mériter. hfMlet Mulnr- lairand. Laraud Edmond Iai«*eignr
Nnuaille. Nœtérr. Parquet ' A.B > Mlle Laurier. Leblanc l^gendre lat-
Pelletier. Penny. pettex - Sabarot 1 jeune Mlle Lépée Mlle l^vaeneur.
Peuchaud. Pouclml Mlle Rubaud Mlle t.lénard IA.B.i. Mlle Lleuteret
Rnber- Roubin (AB .. Roux. Bégué- > A B I. Mlle Ixuibare.*», Lucien. Mliel
la (AB i. Bennepin. ttimon. Mu»'Lune* lA.Bl. Marron. Mlle Magot

tellhc'.. Mlle Morateur. Mlle Morel.
Morlon Mzlka. Mlle Nahon. Mlle Me-
ret. i A.B.i Mlle Nouallet. Mlle Ointe-
do. Mlle Pa)ot P*)oi Jean. Pnput
Mlle Parant. Pnrlnnge. Mlle Parrot.
Mlle Pattedole < A.B • Pays. Perrtn.

Mlle Pest

A.B.I. Cabanes. Mlle Cabrlal. Mil.
canet. Canl*. Cnnlvet. Mlle Cantat.
Mlle Capltan. Mlle Cartalller. Ca*el-
la. Mlle Cuuty. Mlle Cacal», Mlle Cel-
lier. Cela. Mlle chabanon. .'habrier.
Chabrol Ch.. Mlle Chabrol. Mlle

.'hadeyra», Champagnac. Chapelle.,'• A ——

Mlle Pestre Micheline. Petit. Mlle Chnrbonnler (A.B.i. Mlle Char-
Peugeot. Plérot 'A.B... Mlle Pinet ( dln. Mlle Charlé^.- Mlle Charrier.
' A B i. Mlle Pinot. Mlle Pi-anl. Mlle . Chasaagné
Pon-, Pontler. Poihler. Pradlllon. 1 Mlle CliusK
Mlle Praudel. Mlle Ponivlaniic. l'uy-, Chatalgner.
chevrler. Mlle Muet iA.B i. Mlle Rnf- dron. Mlle
fault. Mlle Raylér- IA.B.I. Mlle Ra- let. Chelle*.

Ile Cha**aln.
Mlle

,tln. Chau-
llle Chau-
llblé. Mlle

le Cosson.
Mlle
Mlle

>ge IB.I. Mlle

Mlle Raynaud. Renatidy iA. Clptére
b i. René. Renoux. Mlle Reversac.; Mlle Contreat
Rhodr* IA .b.I. Richard tB.I. Mlle Mlle Coat«.
Rlets. Mlle Rlgoulet. Rlu (B ■. Mlle, Courtét. Crolal
Roche. Rodler. Mlle Roi i A B ,. Cueille. Curlen.
Itou ««es u ib.i . Mlle Rou«*elet. Ho», Danel. Mlle Dnnihony. Mlle Dany.
•Ignol IA.B.i, Roussy. Mlle Roux IJbJ„. Decroa. Mlle Delaunay • B >

Mlle Delbo*. Mlle Delma*. Mlle Del-
»ol. Mlle Delthell. Demnu (A.b.I. De-
noix. Mlle Déramoudt. Deslandes

Devaux. Mlle Dleiz, Mlle

Denise. Mlle Roux Odette. Bngi
Naulnler de Pralngy 'AH

Mlle Béguela*. Sole. BUeglltv.. Ml
Bugler. Talon. Mlle Tarlant

Lamoine. Lareglnle
B.'. Mlle Larlvlérr 'A.B.I. Laro.hr. .

Mlle Larrat. Mlle I^brat. Leblond, :

Lémery. Lesereur. Ion-
Lotlssert Luguet

B i. Favr».
geiuil, Mlle Oabnrlnu iR t. Gagnalre.
Gnrdy. Oauchon. Mlle Gautherot
'A.B t. Gauthier. Mlle Oenet. Oer-
hier. Olraildet. Giron «AB.i. Grand-
Iran. Mil» Oreiller. Oullllen. loan-

rss-tSLi^'.- «s*»!. s^ô£ôa^:;r!,. uîi. iSSSrùZZSZ-g:
—

Parvlller. Mlle | per«.au UiraI ,,nllron . I-rmoln,. L„.
' rn '- 'A.B.I. Malere*.

uni î»!r!" i
Mnl ■ Ma'er Mlle Malleret. Mlle

Plnnclle. Mlle tre'nd. Flgm«""i a'.B. l". Portai". Mlle Re^ mont'"''A'r, "Ifu N|nr" n - Mége-
Potliler. Pouchol. vlron. Rlberolle. Mlle Rlblcr. Rochon ,

-

Mayroneinc. Mlrande. Mlle Moncany. ■ claire. Mlle Malrleu, Mlle Mai
Montn. Mlle Monnet (A.B.I. Mlle ' A .B.I. Martin (A.B i. Maurln IA .Ï
Montel. Mlle Montjotln. Mlle Mon- Mazenoux iA.B). Mlle Merle M.
wit. Moreau. Motte. Mugnléry (A.B l. nier. Mlle Meurdefrold. Mever iA F
N.rd. N.bou.; Nexon. Mlle Nogue*. Morelgni. Mlle Neefs. Mile Neury.
Mlle Olller.
Parlant. Mlle Pnrrotln. Mlle Passe- ondet
mard. Mlle Passerai. Pellcrln. Pe- pasquet. Mlle Paluraud
nault IAB.I Mlle Perpolnt.* Mlle Mlle Phllippon Christian..
Perret. Mlle Perrler. Pin. Mlle Pin- llppon Jeannlne. Pilou. Mlle Pin- «nn
gusnon. Ph.ncl.on, Plnnclle. Mlle trand. Plarn- (A.B.I. Portai Mlle Re
Pla*. Mlle Pon». Potliler. .Pouchol.
Mlle Pougheon. Pougnet. Mlle Pou-
Jol. Pwm IB Prade'. Mlle Provost. Rossignol, ~Mlle Notmuêt. 'Roassenu vf. %11 ,,
De Pury (A.B.I. Puyobrnu. Bedon. Rouglére*. Mlle Sabailer. Saigne k,,,
Mllé Rêfouvelet. Mlle Renaudlé. Mlle Saint-Léger (A.B '. Balat. Bnles-e rl , ,,
Renon ' A B.i. Mlle Reyt. Mlle Rl-, Mlle 8ale**e. Bautét. Savlgnat Kcnu'l pTrr , '
chard (AB.,. Richard Roger Mlle Mlle Solomlac. Mlle 8uc. Mlle 1er- 1 «...I r
Rleux. Robert. Rode» Mlle Rome. me. Mlle T»rrl**on Mlle Trelll* Ur- , V
Mlle Rougery. Roiigler. Mlle Rousse- haln. Mlle Valérie (A B .. V'a<debon- 1

>a r
'

Série C

nier. Terra* Teatud. Hier*. Mlle Dlve, , AB l. Mlle Dlrler. Mlle Dti-
Tourelle (A.B.I. Ullann. Mlle L'r-at. boureau, Mlle Duchami. Mlle Du-
Mlle Vacher. Mlle Uillenet. Van. croux , Dtlfour. Mlle Dumn - IA.B.i.
Nguyen. Mlle Vedel iAB>. Mlle Ve- M„, oumu M -J.. Mlle DUmond.
four. Verdler George- Mlle Verdler. | M„e uurnnd • Denise. Mlle Durand
Mlle Vergue- .B ,. Mlle Vrrnac. Mlle I jMQUeU|M , A .B , D« Durn, gcker'
Vérot. Mlle Verrier. Vtala. Vichy. VI- | n Kaim. Erny i A.B.I. Mlle Fageon
gne Mlle Villa,ime, Villeneuve. Mlle , Aj|., M.le Fallut. Mlle Faige. (A.
Vimeux i R i. Mlle Vivier. Wormse, '

B Mn« Faugére* Mllé Faurle. Fell-
-, , _ . . mann Mllé Ferao Fontenélle, Mlle
Serie Technique rouiiioux œnrvieve. mu* f.>uiii..u<

I Renée, Four. Mlle Fournler. Four-
Cnmpos-tluguenev. Chenleit. Def-| n|,r plprr, Mlle Fourt. Mlle Fréjn-

féigrs. Dléhl. Fauté • A.B.i. Oouye-.' f0fJ f rtmontéll ' A.B i. Mlle Frey.
Laval. Marret. Molroud. Plchon. Pro- Mll# prlcr . Mlll. oarnler. Oa.re-,

Prunet. Ravel. Rolhlon oeubert tB ». Mlle Oautherle. Mlle

Oéttthlér. Mlle Oene-iine, Ocrval*.
Mlle Glmarane. Gomn* lAB.i, Gor-

Série Philosophie T:_0rnif.

ion. Mlle Saadl. Sacliy. Mlle -Sadon. rieur. Mlle Vasseur 'AB Vellf
Mlie 8Mn«upêry IAB i. Mlle Srbng Mil» Vergne. Vernoi* Mlle Verrier
Slcard. Slefert. Soulager (A.B.i. 'Al.l. Mllé VerlélêUlky. Mlle V'eiat
Sotisaan. Mlle Surget. Mlle Burot. Mlle Vlalfont (A.B ». Mlle Vldalluc
Mlle Byrleix (A.B '. Tarrlsse. Teys- Mlle Warnet.
«1er. Mlle Teynsou. Mlle Thevenln.
Mlle Thlbal lA.B.I. Mlle Thibault
Mlle Tlkeront. Mlle Trlbler. Mlle
Eriger. Ulmet. Mlle Urbnniuk 'A.B.I.
Mllé Valette. Mlle Vallrt IA.B.I. Val-
l»t Plerre-F . Valtat Plerre-M . Mlle -

Vendlou. Mlle Verenaud 'AB i. Mlle
' Arnaud. Bachelier.

Vergnol. VerlhéC. Verneret. Mlle Ver- J»" 111 " '• Bassnler. Mlle Batihc
nlére. Mlle Vey, Mlle l'eylon. Mil»'?"""'- B*nn«- **"e Bernard. De
Vevsalére. Mlle Vinlatte 'A.B.I. VI- «">»«!. 1Blanchet. Mlle Blanchon
•1er. Mlle Vlgnnncour Marie-CI Mlle : T

0""";, ■ora•, • Mlle Borderte. Bon-
Vlgnancour Mon,que. Mlle Villanue- (, °n> *ÎJ I# ""'«rrler (A.B l. Mlle Bro-
va lA.i.l. Vlllen.-uve, Vincent Ber- '"«L «rucher. Brunler. Buton Bu-
nard. Vincent Michel IA.B '. Mlle ,

Célm»** (AJt.l. Mlle Cnrn-
Vincent Yvette iA.B.i. Mlle Virât, I (-n8hert. Chagnaud. Chaiie-
Mlle Vlvlar. Mlle Walchll. Vtn.irnel

Sério Mathématique!
Font définitivement admt* :

Abrlal. Agne*. Allemand. Amathé

Montaurler.
Mlle Mou*-

l i Nexpoux. Nlemevyckl. NI-
B ' Noe'int. Noyer. Ob*tan-
mon. Parant. Peignl»r. Mlle
P»urltot. Pic. Mlle Pllandon.
•nceait. Pluvlaud. Raynaud
Rlrha'd Robert. Rocsgel
Mlle Roche i A.B l. Rosier

ixatixe. Savy iAB.'. Ségura. Serve.
Sldnev Ko.il»t |e. Terrier. Tev**en-
dler. Mlle Tlrbol*. Tournadre. Tri-
plet. Verges. Vrtgonioanne. Vértl-
Inud. Mil» Vlalaf» Yun 'B i.

Série Malhémaliquci
et Technique

Beaufort i A.B i. Benoit lA^.t.
Be.nard. Blxat. Bra-he <ABi. Bôrle.
BonnevM. Bourgeon 'A.B,. Cher.».
Clément. Cortlniivls. David. Favler
'AB. !«snrd Ulu Jouan. Larva-
ton. Manrel ia. B i. Mnxlmen. Mase-
lier IA.B,. Melot iA. B.i. Mirabelle.
Montell. Perrm, Pichmr. Pelav». .Ha-
batier (A.B.,. Thlennot, Veillon.

Arhsrd. Mlle Albert. Mlle Alhl»-
•on. Mlle d'Ale». Alenda Mlle Alexis.
Mlle Allary. Mlle Aliaure. Mlle
Amouval ' A B '. André. Andrieux.
Mlle Afdlllier. Arfeulilérr. Mlle Ar-
nanti. Aubettôt. Mllé Auboue' Mlle
Auby, Mlle Auclair Mllé AUdiatd.
Mlle Auproux, Mlle Aulln 'Alt,.
Mlle Aurolle 'Ali Mlle Avrnln.
Ballly. Mlle Ballot IA.B i. Mlle Haï,-
caud. Ml.e Banie Baptl**ard Mite
Bard Mlle Barreyt» Mlle Ba*. Mlle
Rayard. Beaudon. Mlle Béaune Mlle
Begim Belberet Mlle Bell.,n .Alt

lABI. Mllé Oueldry. Mlle Ouérin.
Cluerrler. Mllé OUlChard. Guillaume.
Mllé Oulllaumln. Nalech. Hallml.
Mllé Hlva. Mllé Hugon. Imbert. Mlle
Irlande (A.Bi. Mlle Jacques ! A.B.
Jalagea», Mlle Jailgut. Mlle Jay. Mlle
Jolet. Mlle Jouany. Mlle Journiac.
Julien. Labesna. Mlle Labonna. Isa-
boureyrae, Mlle Lafon. Mlle Lapp.
Mlle Larouaaa. Mlle Lativergna Ma-
rte. Mlle Lavargne Janine. Le Ba-
ron. Larlnlre IB.I. l«éger. Mlle l«-

Cay.
Mlle I<éllévre. Mlle Lelong.

urans. l*-*ge. l^-marle. Mlle l^rt-
Mlle l.ubin. Mlle Magne. Mai-

Mlle Bentalou Mlle Berger Mile Be- 1 «onobe Mandon Camille Mlle Man-
(II. Mlle Bernard Hcn» ni - A n ! don Aille Marquer. Mlle Mariellet
Mlle Bertrand Mlle Be**e Marie M Mlle Marlln Denl e. Mlle Martin
Mlle Be»*e M«rl»-R Be--oii. Uni-1 Monique. Ma*»lcot. Mlle Matlrhard.
gnot. Mu» notion Mlle Boum Roi-1 Mil» Ma,i reine Mlle MaaeroA. Mlle
ret. Mlle Bonrompain Mil» It-nin Ma/mont i A H . MU» Malin Merle.

Série Sciences expérimentait!
Bon* déflnlilven.rn admis ;

Airain. Ahmln. Mn.r Aime, née
Marronele. Arrhtlar». Mlle Arfoulllè-
ite 'A.B,. AiidoUmet, Mlle Augére.
I Aurlac. Bard. Barres Ouy. Barret
| Pleirr (A.B.I. Mlle Barrler. Mlle Bar-
! rlol. Mlle Her'rnnd «A.B l. Mlle
Blanc. Mogrm. . A B.l. Mlle Bonheme
Mlle Bonhomme .

Mlle Bonnemoy. Bouchau-
dv Boullraui Mlle Bouquet. Bout-
(net Mlle Bouy—e. Mil» Bro-snrd
! Bropt. Mlle Burgou- Mlle Cadlllnn
Cailla,ul. Mlle Caprrxlon. Mlle Caica-
nngue. Mlle Carrier. Mllé Chambon-
nié,». Chu.nb,lal. Chambroury. Mlle
Chappe ciiastaoet. aille Cbaten
daau. Chnus-in fmemlnnt. Cluael
Créance aille Dalby Mlle Damon
Mlle Dantonv • A B >. Mlle Darayr»
Mlle Del «maire iAB, Mlle Drlbér-
met. Mlle Dentelle Mllé De-chat re.
Desseauve Mlle Donarel Durny Mlle
Ducro Mlle Dunn. Mlle E -nger
Mllé Fageol. Faure. Mlle Favler. rire
Fourgneud Mlle Fourni» . A R
Fournler Jean (ni. Froment. Oarel
aillé Oéndraud. Oétial*. tnvérnaud

DEPARTEMENT DU PUY-DE-DOME VILLE DE RIOM

COLLEGE MICHEL-l.HoaPITAL
BMKNAOtM tNT !T AOWAMDItgtMENT

Avis d'adjudication restreinte
8 «l'hmvMk^iuîén nwMé'iT do"n" 2 vl* ,r 10 rtéeembre 1811.
;..':."!Tf"' J l .."' rf. Procé<,é '•» nwlnr tir ente ville a l'adjudication

"""" cl-apre*
i rabnla .«ur bordereau d» r

I Démolition maçonnerie.
béton armé

3 Charpente en bol*
3 Couverture, unfuerir .,

TOTAL
Somm» A valoir pour ras

imprévu*

TOTAL OENBRAI

t d»* travn'ii
Ment»m

10.764.Wi6
IIT.J1»

MI0.480

179.001
11.500
29.800

1«000.000

12 lietirM* eV^ÏÏT'i'â fc consulter lou* le* Jour*, de » *

et Rn t4L :
" Ml" wtr ' 'Lmanche.*

I Mairie de RIOM '«»rre'*riat général. ■

cn.ii.&ivï.w; M °- '■ "
Rlom. le 1] novembre 1031 le- maire A CAUX.

Thibault FOURIS
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Le courage

S] ÇcanA Quotidien Indépendant |7^:Kîïi?5ra^l Ça nou* COnna#.,
ÏJ OH LA RltOiON OU eRNTRB | wu»-. on.. rrtr \

N.Nayerannonce desmesures d'austérité
200 milliards de ressources

nouvelles devront être créées
Réduction ou arrêt
des importations :

pâtes à papier, charbon
coton... ÉCONOMIES
SUR LES DÉPENSES CIVILES
I e Pr*m}er grand débat de la législature s'est ouvert hier après•

midi devant fAssemblée. Il s'agissait de définir la politique
économique, financièer et monétaire du gouvernement. Les

moyens dans ce domaine dépendent de nos engagements inter-
nationaux qui commandent des mesures sévères. Aussi, M. Pleven
voulait-il être assuré que la majorité de CAssemblée ne remettrait

pas en cause le principe même
de ces cnna/femenls et se décla-
remit prête à le soutenir dans
la politique d"austérité dont M.
René Mayer a tracé, hier, les
grandes lignes.

LA CATASTROPHE
DES MONTS DORE

Les temps
difficiles

LE
voici donc ce grand débat
économique... Combien
avons-nous entendu ?
combien en entendrons-nous

encore avant que notre franc se

fixe, que nos prix se stabilisent,
que notre pays ait choisi, selon
1 indication de son gouvernement
ou l'épargne ou l'incertitude, ou

la confiance ou le désespoir ;
avant que soit levée cette hvpn-
thèque qui pèse sur notre produc-
tion et qui provient de ce que
ceflfr-ei ne sait fias si elle doit
être libre et encouragée ou déter-
minée et taxée...

Ce débat avait été organisé.
Mais à 19 h. les orateurs estimé-
rent que le temps n'était pas
opportun pour leur éloquence...
Lea discours furent donc rems;

de quelques heures, non sans

qu'un autre débat ne se soit orga
nisé sur l'organisation du débat.
On compta enfin sur le libéralis-
me du président plus assuré que
le libéralisme de l'Assemblée
elle-même.

Que dire sur le fond ? Les
angoisses de M. René Mayer ne

sont pas neuves ; chaque minis-
tre de notre économie nationale
— et nous en avons eu ! — n'a
jamais manqué de faire ce bilan
toujours un peu pessimiste pour
conclure chaque fois à quelque
nouveau sacrifice... En 1945.
quand on créait ce fameux pla-
nisme qui ne s'explique parfaite-
ment que par les dérogations que
l'on apporte au plan envisagé,
dans un gouvernement qui n'était
que provisoire, nous avons ainsi
connu en l'espace de trois mois
trois grands exposés sur notre

ait'ixtion financière.

L'historique du ministre des
Finances, certes, est exact, sincère
et courageux. Mais l'avenir qu'il
nous indique n'en reste pas moins
obscur, sauf naturellement quand
il demande au contribuable de
montrer encore quelque rourage
lui-même. Il reste à savoir si la

majorité de l'Assemblée partagera
cette invitation.

J.-A. Poi'ItTIEIt.

CONFERENCE

rleatns s'est entretenu de B h. S
10 h. 90. hier matin, erse is «en*-
ral Klsenhover. au O Q.O. Atisn.
tique, et seee la «Snêrsl Oruen-
ther. chef d'état-major du |ét>éral
Elaanhower.
Lea deux hautes personnalités

militaires américaines ont procédé
à un large tour d horiaon oorta.it
sur les principaux problèmes ec-
tueis de la défense occidentale :

réarmement des membres euro-
pdena de la communauté atlantl-
que compte tenu des possibilités
économiques et financières de cha-
que pare, livraisons d'armes C de
matériel militaire des KtM»-Unle
A l'Europe
Laa généraui Brrd"y et Ftaen.

hower assisteront trua oeux a la
conférence de B«me gui » ouvrir*
le 34 novembre, le premier se ren-
dant demain matin dans la espi-
tais Italienne.

Laa motions do cansuro

■ont rapouaaéaa
Au début de la séance. TAssem-

blés avai/ à se prononcer sur les
motions de censure déposées par
Mme Pose Guérin. dépulé commu-
niste el par M. Vallon Ih.P.F.I. pour
• obtenir du gouvernement Tabioqa-
tlon du décret augmentant Je pris
de l'essence ».

M. Pleven Insiste auprès de TAs-
semblés pour qu'elle ne prenne
aucune décision touchant la pollti■
que économique avant d'avoir en-
tendu M. René Mayer.
La Chambre est consultée et le

président annonce que la motion de
censure de Mme Guérin n'a recueilli
que les seules vois du qroupe corn

muniste — soif 101 — et se trouve
repoussé.
La seconde motion de censure, gui

n'a recueilli que 220 vois IH.P.F. et
communistesI. est également repous-
sée. la censure devant être votée à
la malorité.

(Suite m 8' page ta tête)

NOUVEAU DIALOGUE A LO.N.U.
Vychinski: «Supprimez l'arme atomique»

Schuman: «Nous sommas
prêts à rechercher une
détente progressive
dans la dignité I

•TANDIS f« du expert, dt le cennmaee t'eefeêfe «MériciMM exMunent i'épeve te « CS2 -, ee epperei1 du mimi
* type xeraete lei lieex du la cUeitreple. A triée te eolre didti, teeueeel le cet te la Creii-Snt-fteieit H
le pleteaa de Darbtte; le pay de l'Angle. (Da notra r«porter photographe.)

Vive émotion aux Etati-Unii

Le colonel HANLEY
reçoit un blême

POUR AVOIR ANNONCE LE MASSACRE
DE PRISONNIERS ALLIES EN COKEE

WASHINGTON. 16 novembre. — On eralnt. k Washlng'en. «ut les
ravélatiana laits* par la llsutenant-eelenel Hanlay n'aient «Né

inllusnet désastreuse sur ls dévaulamtnt dst nsurearlara da Ban Mi
dam. SI I* aliéna» ast tfs rlausur dans lia anhérts efflslsllee. Il n't
va «as da méma dans la «rasas américaine, ni dans la pauulattan sD

la uauvlla du

Entretiens PLEVEN-
ACHESON -HARRIMAN
sur l'aide américaine

Le budget militaire français
dépendra de l'accord S Intervenir

rVIMPORTANTS anlrelisna Iranco-amsrlcainx se sonl déroulée hier, en

lin de matinée, à l'Hôtel Matignon. Commencée à 10 h. 45. Ils ont
pris lin peu avant 13 h. M. René Pleven, président du Conseil, a conféré

m# — «... x._i_ américain; M. Bruce, ambassadeuravec K. Dean Acheson, secrétaire d'
des Etats-Unis à Paris, et M. Harri-
man. représenlani dss Etats-Unis au

Comité des Sages.

René Mayer et Oeorges Bidault,
vice-présidents du Conseil, respec-
tlvement ministre des Finances et
ministre de la Défense nationale ;
Robert Schuman, ministre des Af-
fslres étrangère* ainsi que M. Jean
Monnet représentant de la France
au Comité des Sages.

A l'Issue des entretiens, l'sm-
bassadeu- des Etata-Unl* a Paris.
M. David K. Bruce, e fait la dé-
claration suivante ; a Noue avons
discuté avec les représentants du
gouvsrnement français des dlffè-
rsnte problèmes financiers et ml-
llUIree. qui sont en relation avec
la programme de défense commu-
ne. avant l'ouverture de la prochal-
ne conférence de Rome

M. Oeorges
n côté, qi

étalent plutôt encourageantes
n'étaient pu terminées».

(SUITE KN PAQI)

PARISenparte

L'I

NUIT PASSIONNEE AU PALAIS-tOUKION
(01 MOTUS CORRESPONDANT FARISISNI

écotirs de M. Kemé Noyer a les débats se prolongent dans réner-
1 de ce vsmenl d'une séance de auM. de

préjuger les événements.

Au surplus, les décisions douJou
reuses annoncées par M. Hené
Mayer ne te matérlallseromtelles
guère avant le vote de la loi de
finances gui détermine les recettes.
Et cela peut être renvoyé A Janvier
ou à février. Le gouvernement orné-
rirais, en effet, réussit mal à erbl
trot le différend gui oppose tes II-

... sauciers à ses techniciens mVbal-
g, res el c'est font le sort de l'Europe

gai se troues accroché A celte que-

r
de la sons dollar. Mats

Il est plutét apparu à FAssemblée
comme la fuxtaposlttoa de rapports
des différentes directions des Allai-
res économiques «ne rsmms un

sera l ll la

Irtbatlea exacts ds l'Amérique A
réarmement. Cent une raleoa

dans la larme constkuttonselle f On F1"» F®»' 1— "«*»• Fortement
en doutait cotte naU. A moins «fin- réserve son Jugement.

teptéeu. le premier mtols- A N moamnl-Jd. rOJtV. aura
tre se bernerait A laisser entendre »u. mm

- i_,
j, .— . . — ,*m __ m.

*wx sa bviikhi ei nous /m aurons

cuelllaM pas rapprabaUea de la ma-

fcW. a m MM*». C.m mi,km. cm. mmimtmn, UaMk
éviteraM de reaeaqer le scrutin A

Mais a et très difficile, quand nées.

Le* éditorialistes les plus influents
de la presse américaine demandent
au gouvernement de tirer les con-
séquences des faits rapporte* de
Corée si ceux-ci se révèlent exacts.
Le lieutenant-colonel James M

Hanley. de In huitième armée, qui
a accusé les Stno.Coréens d'avoir
massacré des prisonnier* de guerre
aillés, a rtcu un blâme.
La divulgation des faits dènon-

oés par le lieutenant-colonel Han-
ley a été faite sans l'autorisation
et sans la connaissance préalable
du commandement des Nations
Unies. Le général James Van Fleet.
chef de la huitième armée, dé
même que le commandement des
Nations Unies et le service de près-
se du commandement è Toklo n'a-
valent pas été alertés.

(SUITE EN r FAOB)

GRAND-PERE
VA MIEUX

L'enquête technique
C'est poursuivie hier
*sur1«s lieux d* l'accident

(DE NOTRE ENVOYE SPECIAL)

I A {santés de vendredi, agrée l'atmosphère de fièvre qai avait ntarqaé
celle de jeudi, lors de le découverte de I'épeve car les Mettes da

massif da Semy de faviae américain C. S2, n'a apporté aocan fait
nouveau. Alors que jeudi, en fin du soirée, en escomptai» dons certains

———I milieux que les epévetieas de dé-

VI AVM S'ECIASE Meiement de» débris ds l'apposai!

Seize morts
Varsovie. 18 novembre. — On

avion de le LOT. (société nations-
le polonaise de navigation aérien-
nei sas' écrasé, hier, pré* de Loo*
Lee doues pessegrr» et les quatre
membres de l'équipage ont été tués

mortelles des infortunées victimes

in, il n'en fut rien, et la carcas

gardé ana nuit de plus te tragique

(Lire la tarte ea 5* page)

Un caissier attaqué
etdévalisé à La Courneuve
Les gangsters emportent cinq millions

|U| LEVOYER. chef du paitonael d'une usine de locotrocteurs utilités
*
par la S.N.C.F . a été victime hier du qanq des tractions avant à

La Courneuve. M. levoyer revenait avec cinq millions en MUets ds banque
Mprésentant une partie de li pale du personnel du »léqe central de l'en-

i sur les Champs-Elysées, el se disposai! à faire entrer sa

luva 4 dans l'usine située dans un lieu écarté de La Cour-
ave lorsqu'il lut contraint de stop-

■ I prince Charles e célèbre la 14 novembre tea troisième enai- I
vomira Voici transmis par fU do Londres è Farts, la petit

prince en grande rtsrsdstir* avec «ou groad-pér*. I« rei George VI,
dorant la fête. Cette pbete da rat et» la première prise dopait son |

donnait, moteur tournant, au r

Quatro hommos armai
Quatre hommes «n descendirent,

et avant que M. Levoyer ait eu le
temps de (aire un geste le mena-
calent d'un revolver, lui
l'ordre de descendre de voiture.
Tandis que l'un de* bandit* >

veillait le chef du personnel q
avait obligé de s'allonger sur le
sol, les trois autre» fouillaient
camionnette. Il* ne tardèrent j
à découvrir »ou* un siège les trou»

paquets de Journaux dan» lesquels
étalent enveloppe* 1rs 5
Une lois servis, le* quatre acre*,

«eur* remontèrent en voiture et
disparurent. M. Levoyrr gagna
alors précipitamment I usine qui
est distante de 300 mètre» à peine
du Heu de l'agression et alerta
police.
Le* inspecteur* de la 8- brigade

territoriale ont immédiatement
procédé h de» ronde* qui n'ont
donné aucun résultat De ton côté.
Iidentlto Judiciaire relève les tre-
ce» dempreinte» dans la c
nette du chef du personnel.

UN BATEAU
CHAVIRE

EN BIRMANIE
Treate aoyit

Rangoon. 16 novembre — Tren.
te personne* ont péri noyée* lora-

3u un bateau s'est retourné prés
# :a côte de Tennatarlm. è I eet

de Rangoon. Le «InUttre a été pro-
voqué par le» pa**ager» eu*.même*
qui te «ont précipité* tous du
même côté du bateau en «ppre-
nant que de* terroriste* opéraient
dan*, un village côtier sur le tre-
m

| L n'est point habituel, aux Nations Unies, que I
■tion

" 1 * ' 'I délégation prennent deux foin la parole au cours du débit da
* politique générale. Aussi, était-ce avec une extrême curiosité
<jue l'on attendait la nouvelle intervention de M. Yychiaaki. Cftta
intervention, qui a eu lieu hier soir, a été précédée d'une courte
mais sévère passe d'armes entre le ministre aes Affaires étrangère!
de l'U.K.S.S. et le délégué australien, celui-ci ('étonnant de et
que la parole soit accordée une seconde fois à M. Vychinaki» el
le ministre soviétique dénloranl

s a

que son interlocuteur n'ait pas
assimilé les règles de la cour-

toi-ie internationale.
Ce quu l'on attendait du discours

de M. Vychinski. c'était la répons*
qu'il entendait fournir à la propoei-
don do désarmement présentée pat
la France, la Grande-Bretaqne el les
Etats-Unis, car sa première interven-
tion n'avail pas amené cette réponse
et l'opinion mondiale l'avait pariai-
tement compris.

M. Vychinski a lui-même reconnu,
hier, que lors d* sa première inter-
vention • il n'avail pas eu la posai-
bilité d'examiber d'une manière dé-
taillée la proposition triparti!»

hier par M. Vychinski
n'apportent point dV

'

veaux à lattfiSX.'ïî avait

seulement mis l'ac-
l'interdiction de la bombe
et la réduction d'un tien

. JSHitts des cinq • Grandi •.
Mal» ce sont là des suqqe*tioni

par la di

(SaHe ea 8' page ea tête)

SYDNEY
menacé

par des le«x
de broosse

soixantaine —

église et une usine ont —
tes nsr des faux de brsusss
sent étendus aux uertas de I
Un vsnt violent, attefmaiit N I

é^rhturs attisait, lesftonsragj
Nouvelle
Dons lot ndnee «a

de Nsweestlt. au
—

■meurt oui I
mdte a été t

plongeon dans un t-r
Tara dans la soirée d'Hier. :es

pompier* de Sydney déclaraient
avoir pu maîtriser l'incendie.
Ce* incendie* ont atteint aujour-

d'hui Lene Cove. un faubourg qui
s'étend Jusqu'au pont de Sydney.

Force -Ouvrière
demande aux mineurs
de reprendre le travail
LBNS. te novembre. — Can» un communiqué qu'il vient de pubUar.

le syndicat de* mineur* F.O.. considèrent que l'accord Intervenu, hlar
aolr. avec le gouvernement au sujet de ticket modérateur eauvogagda
Intégralement le* droit* de* mineur* et le* pouvoirs des conset ls dadrat-
nlstration de* ca!s*e* de secour*. «pré* avoir remercié les mineurs Es
leur discipline, le* invite n reprendre le travail.

Au *yndicat Force Ouvrière A Lens, on précise que ces masuns ont
un effet immédiat, mal* que demain étant un **medl. la reprise géiiNUa
n'aura vraisemblablement lieu que lundi

Au *iêge du syndicat de* mineurs C.O T.. également s Lena, on lngl-
que que de nomhreu*e* réunion* sont prévues à Auchel. Bruey. Llévte.
Douai. Avion et Sallaumlne* notamment, au cours desquelles lee c

seront exposée* aux mineurs qui auront à d
i de 1eux-méme* de la reprise du travail

Un porte-parole a précisé, en

outre, qu'au point de vue de ta
C.O.T. le romproml* Intervenu
allait k l'enrontre de* intérêt* de*
mineur* et de la Sécurité Sociale
et qu'il ne résolvait rien de *
situation financière* difficile de*
caisse* de necour*.
Ln C.O.T.. estimant que lea in-

trét* de* mineur* n'étalent pu*
sauvegardé* a organisé aujour-
d'hul un certain nombre de réu
mon* dans tout le bassin, notant-
ment S Avion. Auchel. Sallauml-
ne*. Bruay et Llévin. afin de de-
mander aux mineur* de *e pro-
noncer pour ou contre la contl-
nuatlon de la grève «pré» le* ac-

continuation de la |

Lei moaJatioat en Italie

Plus de 50 morts
Jans la région
da Rovigo
La 41.010 habitant,

8e la ville soat évacuét
ROVIOO. 18 novembre - - Le nom-

br* dss vletimss de l'Inonda
Ven ereveauée dans le réalen ds
Revise par la erua du Fê et ds
l'Adlgt, dépasserait la elnauantalns
tt an svalue é au mains deux senti
ls nembrr dss marte dans tauts
l'Hall». Oins la tana semariss entra
Crsmans •t Fsrrars. plus ds aua-
tre-vinat.hult atrsannss ont dû
sbandsnnsr pravlselrsment leurs
malien» aeur ss mettra en sésurlté.
Devant 1 ampleur de» inonda-

tion». ie» ingénieur* ont dû ahan-
donner la lutte pour protéger la
ville de Rovigo et le* 40 000 hahl-
tant» ont reçu l'ordre d'évacuer

Le» femme» et le* entant* «ont
parti* en toute héte dan* de* ca-
mion». de* ambulance* et de* au-
tn* particulière* On pouvait voir
■ur le* route* d* longue» nie* de
réfugié* qui s'éloignaient de la
ville, portent leur* baaage»

(SUITE EN F FAOI)

Halte-là!
La vache

et le cheval
LK boudhismr, I hindouisme

connaissent la pitié meta-
physique, le respect symbott-
que de la rte. de foufes tes
fies, que ce *oit celle d'une
sauterelle ou d'un moustique.
La vache étant un onlmel sa-

rte. les paysans regardaient pat-
sihlemrnt les antilopes brouter
les moissons futures. Car anft-
tope dans la langue du pays
se dit « vache bleue ».
Au Thatland de nombreuses i

personnes mouraient chaque
année des morsures de chiens
enragés.
Il n'était pas rare de voir les

Thaïlandais donner astle é ces
chiens poursultis par le service
rte santé, et le danger passé,
leur rendre la liberté.
Cette me se <-ontne ralentis-

soif considérablement la etreu-
latmn dans les rues. Il y a heu*
reutrmrnf des accommodements
avec la religion
Le gouvernement a décidé dé

riehaprtsrr l'antilope. Elle s'Op.
prliera désormais • cheval
bleu Le cheval n'est pas sa-
cré. Le» chasseur» peuvent dont
s'en donner è ergur fat».
Quant aux chiens, una soeW-

te s rit formée . pour l'emélta.
ration du sort des animaux s.
Crst dans imterét de la raca
que désormais on let
et qu'on les tue.

Ma ls au fond l'OcO.
diffère pas tellement da
l'Ortent. Lorsque tes ehoeag «d»
sagreablrs nous sont imposées
on s'arrange pour nous couvons-
crf que C'est dans notre iuMr#f
que ton a fren «formé la reehs
en rbevai et le beurre en ea-
none.

1RS MONTAGNARDE.

I lusi ii(\(iu.\ élutmfis„ BôïteS
a la ferme* nu chantier | RAVÀiL SOMECA

Thibault FOURIS
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la catastrophe aérienne des mnnts Dore
l!enquête technique s

/

est poursuivie hier
(Saite Je la première page)
Au cour* de cette deuxième Jour

née. le* différente.* commtMiona
d enquête ont poursuivi leur» In-
vestIgBiK.n*. et ce n'est que ce
matin que les membre» de U corn-

mlsilon d'identification commen-

ceronl à leur tou.' leur* travaux

et procéderont su déblaiement de

l'épave. On pense. car sur ce point
aucune précision n'a été apportée
par les autorité* américaine*, que
im corps seront ml* en blere *
proximité du lieu de la cstaatri»

phe, pour être descendus au Cham
bon-aur-Lac où Ils reposeront quel-
que* heures dans la chapelle ar-

dente qui n été préparée, avant
dêiT» transportes par camion •
Aulnat. d'où Ils seront acheminé*
par la vole des airs sur un cime-
tlére américain d'outre-Rhin. A
Francfort vraisemblablement

Nouvelle montée au plateau
de Durbiee

Aux premières heures de la ma-
tlnée. au lever du soleil, le pis-
teau de Durblse et le* flanc* en-
neigé* des monts environnants
ressemblaient à un vaste miroir.
Le* premier* rayons du soleil *e

reflétaient sur la neige verglacée
par le froid nocturne. Nous avions
laissé Jeudi soir une garde d'offl-
Clere et de soldais américains qui,
en bivouac, avec de» gendarmes
francal*. montèrent la garde autour
de l'épave. Enveloppés dan* (Isa
duvets et des sacs de couchage,
couché* sur de* matelas pneumatl-
que*. Américain* et Français pas-
aèrent ainsi cette première nuit A
1 700 mètres d'altitude.
Il était 0 heures lorsque ira pre-

m 1er» membres de* commissions de
contrôle commencèrent leurs tra
▼aux. Le major Kellog et le cap-
tain Kuhns. chapelain, s'étalent
Joints à eux.
Touta la matinée, les enquêteurs

et les techniciens examinèrent le»
débris de l'appareil. Le poste de pl-
(otage fut en partie déblayé. Juste
ce qu'il fallait pour permettre de
libérer le tableau de bord qui fut

l'oblet d'un très long examen. Des
techniciens notèrent certaines in-
diratIons sur les nombreux ca-
drun* du tableau, et c'est ainsi
que l'heure du choc contre la mon-
tagne fut indiquée par le clirono-
metre de bord, bloqué à 13 h. 35.
heure qui correspond bien aux dl-
vers point* de repère et aux dlffè-
renia témoignage*
En dégageant le tableau de bord,

le* enquêteurs ont ml* a Jour le
corps d'un des membres de t'équl-
page, as-1* vraisemblablement a
•on poste et figé dan» cette attl-
tude par la mort brutale. Il ne
fait aucun doute que la partie
avant du C. 87 recèle dans ses
flanc» d'autres cadavre* qui ont
été épargnés par le* flammes du
brasier qui réduisit A véritable
ama* de ferraille toute la partie
centrale de l'appareil.
Le* enquêteurs examinèrent éga-

lement le» cadavres trouvé» aux
abords de l'appareil et notamment
celui d'un de* pilotes, retrouvé
bien au-de*-.u* des débrt». a quinze
métros environ. Le malheureux pl-
lote porte une affreuse blessure A
la tête, blessure qui laissa des tra-
ce.» sanglante* sur la neige.

L* Parquet de Clormont-Fd
sur l«g lieux

Jeudi et hier, les enquêteurs de
la brigade de police Judiciaire de
Clermont-Ferrsnd. notamment le
commissaire divisionnaire Poiteny.
chef de la brigade régionale ; le
commissaire Servant et lea inapec-
tcura principaux Petit et Chalvl-
gnae ont procédé sur place a dl-
verses constatations, ainsi qu'il
était de leur ressort et dans leurs
attributions. La catastrophe étant
survenue sur le territoire de la
commune du Chambon-sur-Lac. du
canton de Bes.»e-en-Chaiide*ae. qui
cet de U Juridiction du tribunal
civil d'Issolre. c'eot le Parquet de
cette ville qui aurait dû être saisi
légalement et Judiciairement par-
lant de cette affaire.
Mal* par suite de l'indlaponlbl-

'lié provisoire de certain* magls-
irai* du tribunal civil, le Parquet
général de la Cour d'Appel de

Rlom a donné ordre au Parquet
de Clermont-Perrand de ee trana-
porter sur lea lieux Au début de
la matinée d'hier, M Delpuech et
M. Jeundet. substitut» du r-rocu-
reur de la République prés le tri-
bunal de Clermont-Perrand. et M
Saget. Juge d'instruction, effec-
tuèrent l'ascension du plateau de
Durblse. A l lseue de ce transport
de Justice. la brigade de police lu-
dic.aire poursuivit son enquête.

Vain» allant*
Alors que les autorités amêricat-

nea poursuivent leurs examens,
dea avions viennent survoler le
plateau de Durblse On parle de
tentative de parachutage ; mais
après divers passages. Il n en aéra
rien A 12 h. 7. l'avion lance un
message lesté et quelque* instants
•prés, de* soldats américain* des-
aillent aur la neige, avec leurs
corps. un immense O L'avion
s'éloigne définitivement. Il -enrôle
bien que ce sera tout pour cette
deuxième Journée
On attend la commission d'in-

veAtigstlons. qui devait arriver p-r
la vole de* airs, a Aulnat Ma*
l'aérodrome d'Aulnat ne permet-
tant pas l'atterrissage des »ppa-
relis de gros tonnage, l'avion fut
dirigé sur la base de Chéteauroux
Lea membres de la commission ga-
gnéren*. Clermont-Perrand par la
route.
Dé* le démit de la matinée, un

peloton de C R S. interdisait l ac-
cés de l'épave • tous les clvlla
afin d'éviter, sans doute, que des
Indices pouvant aiguiller l'enquête
disparaissent Précaution bien nor-
maie qui fut appliquée stricte-
ment mais qui gêna considérable-
ment les Journaliste» dans leur
travail. Les compagnies républl-
calnes de sécurité auxquelles noua

rendons volontiers hommage pour
le courage qu'ellea ont montré,
lors des recherchés de l'avion,
sauront • l'avenir, n'en doutons
pa*. faciliter ainsi qu'il se doit la
tâche de ceux qui portent la res-

ponsabillté d'Informer l'opinion
publique.
En redéacendaht du plateau de

Durblse. nous avons rencontré un
officier amértcaln. Tentative d'in-
tervlew en anglais. L'officier ré-

U tableau de bord du « C-M ». qui ■ été on parti# dégagé, eat l'objet
d'un long et minutieux examen par lea technlciena do la commleelon

d'onqudte.

Lea mombtee de ta eommluten a ■ d'enquête
de l'é|

de Francfort, examinent lea aborde

pond en un français très pur. et
avec bonne grAce. ce qui i nange
un peu des officiers de* commis-
alons d'enquête et des C R.S.

Cet officier noua apprend que
mardi dernier, trois avions du mè-
me type « Camion volant » qult-
terent Francfort pour Bordesux.
Par suite du vent très violent qui
soufflait alors, les trois appareil»,
dont les pilotes avalent reçu la
consigne de voler à 6 000 pied.*
(soit 2.000 mètre*), furent dèrou-
tés. ce qui explique maintenant et
rend plausibles les divers tèmol-
gnages qui relataient de» passa-
grs d'avions entre 14 heures it 18
heures
Le premier appareil, le « C-82 ».

vint dan» la brume épaisse, alour-
dl par le givrage qui régnait a
1.500 métrés d'altitude, a'ecraaer
aur le massir du Sancy. Les deux
autres, qu; furent aux prise» avec

de grandes difficulté» aimosphérl-
que*, réussirent a passer.
Chemin faisant, nous bavardons

aussi avec M. Arnaud, maire du
Chambon-sur-Lac. qui est remonté
au plateau de Durblse De* offi-
clcrs américains lui témoignèrent
leur ss'.lafaction pour la part prise
par lea sauveteurs - de Chambon-
sur-La aux opêratlona de r-cher-
che».
En fin de aolrêe. 4m apprenait

qu'un camion américain conte-
nant dea cercueils avait gagné les
première* pente» du plateau de

Durblse. en prévision de» opéra-
tlona de ce matin.

On prévolt pour ce taatln dea
parachutages d'outillages et c*
matériel. C'est sans doute ce ma-

tin que seront arrêtée» le» dlspo-
suions pour la descente des corps
Selon d'autre» ' ~

que* de* tre:
raient lieu
Lyon.

La participation
do l'Aéro-Club d'Auvergne
aux rochorchM do i'ôpavo
Nous avons dit et souligné ave<

quel admirable dévouement tous
les sauveteur», civils ou militaires,
avalent fait preuve de courage,
d'ardeur et d'endurance pour par-
tlciper aux opérations de recher-
che» de l'épave du C-g2.
Jeudi matin, un Piper-Club de

l'Aé.C.A. piloté par le chef-pilote
Boa. avec M Chatard. comme pas-
sager. prit l'air pour se diriger
le massif du Sancy. où 1! r«
n»:t quelque» minute* après >
du commandant Ruby
Au cour» de 1» Journée d'hier, k

10 heure». M Gilbert Sardler.
président fondateur de l'Aé.C.A.
saluait a son arrivée, au nom di
club auvergnat, le chef de la détè-
galion américaine. et lui exprl-
malt lea condoléances émues de
l'aviation suvergnate.

23, RUE SAINT-HEREM - CLERMONT - FERRAND

TOUT FAIT MAIN
LES DERNIERES CREATIONS DE LA MODE FÉMININE

SAMEDI

Clirmonl-Aavwgai
7 fa. 45. Pel

Chronique
hide. — Communiquée.
II heure». — Chronique auvergnate,

4e Mare Doueee. -- Nouvelle* brève*.
1! fa. 15. — I.» rompoeileur George»

Ici. fô/Qfîlfî@iË]nforniations La Hunqat

U h. 70 (P.l. Jaequee HELIAN

— Il fait lion l'aimer

12 h. 4'.. Chro ITu.llionu ; l-a rollin

firiéléi. Vedettes
tl Chaaxaas

L* Théâtre
La Baacale

comêrfi* r/e Slmurict ItOSNAY

I l'arieirn i 14 h. lOl

L* prrnripal pereonnage, Hubert rla
Plauba ronelut par lee mole i e II
faut y renonrer... On ne peul pee ai-

r un jeu île lisu-llle
|iie l'une a l'air rlr ■

. il abandonne l'aulre

Le» Frère» Je la Naît
r/e Pouf GUIMAHIt

•r //rrrrt-françole H t. Y

(National i 20 b. 10)

lia prisonnier évadé a lue ##n dé-

■ICI.I AV.
Il h. 25 (M.C.i el 20 heurea (L.l. -

l.e« ronlee du eaniedi i Pierr* I.AR-
yi KV.

IX h. 5 (M.C.I. - Lily PONS.
IX h. 20 |M.C.). — Jepn Lumière.
IV beurre (A.l. — Le plu» jeli pê-

ehé du monfie iTohauii' ; Roeila lE.
t.hefaleri ; Mon rsur attendait ll.u-
rirnne DF.I.Yl.Kl ; U paia eur la
planrh* ijaeuuee HEI-IAN).
IV h. 13 (P.l. — Voiri «le» fleur».

■ Jerh Gauthier, l'redrri-
liai el lee \ os Arelli.
P.l. -- Oue feront-none
n ee Guv Nrleon, Odelle
Serre Hnjay. Klvene Km-

tP.t. — Accordéon,

Mturu
h. 10'Tc

i mélodie, de 1<

(lande Roland

l-e reeine dee

. r,-:.;.1

,
• : Deeeave ...

\el et l-oiaelet. avee Aie* rhirefaamp.
10 beuree (P.l. -- Recorde, émixii.n

publique, avee Bernard HLIKR, Jean
ÎC4BI.ON. Félia Martin, etc...

10 h. 50 (P.l. - Jeux de damre,
avec t.eorgee IUJETARY.

11 heuree (l.l. — Nova», aleacien.
Surchamp.

•- Ré.ullele.

- RUGBY XV : l.ientenanl Kijé
Américain è Parie
20 heure. i N .p.

TAD interprète :

IV h. .15

Il h. I
lleque de

tl.. l.

' h. 15 IN.1. - l-a «emi

radio
II heuree lN.1,

Mnn.ieur Unie,
a.er Maurice Bire
II heure. (A.p.

JORK i ; M» pr
TAMl. ; lllen
NAIIU p i Chs...n
(Claude ROBIN'.

- L» Grand Pria du
IX h. 25 1

1R h. 25 1

t ' ©"■» pi

M ..ou.

• P.i
u l.e<

20 h. 10 (1.

luttdr

Qu'il 1 teprie

e du ll.ihle .

nuit è paeeer a.ec la femae* qu'il aim<
Taute une nuit, au coure de laquell
il bénéficiera de la protection de
# Krèree de la Nuit e, r'eet-è dire de
trtvaillrnc. de. Halle., de. ehaulfeur
rte... U matin arrive, il .e trou,
arul ru facr dr eon drelin. Crttr plé.
a été prrerntr* par la R.T.K. an Pu
liait» a.rc . I ne I
G'aet dire ea qualité

Yiriélét, Vedette!
•I Ckaaim

0 hrurre 'l.l. — t.haneone.
II h. I -I. .. - /im. aim. eoum

< 1er que HU.IAN' ; Lre yeua d'An-
grime iT.no RO>*|i ; I» java de la
•.arme 'lane t.harnn'.
II h II 'M.C.I et II h .10 (I..I. -

René I.EIEARE et ISlHORI .

Il faearee 'P Allrntlon llan

grr 1 «deemèrr. : t,eni|e. RHUJI'I I
Il h. 10 .IV.. - Mallirur an. bar-

Il b, 10 '\|C . Iri.no d* dé-
4r ' laan N aienti< . Hln.lone perdure
■ M lortér : la .allé»

Kl pourquoi pal ?
ranrie I lande

— Ma roueinr Caro-
CLAVEAU r : Mol J'ai
eoleil dr mai (Jarqualinr

et ; Ranlirnr (R. Varna») i Je
pae ("Guy Sevrryn.1.

1 André

DIMANCHE

Clenutal-Auvargat
Aperlarle* ; t ommuni-

lliequee dea auditeure.
\ arrêtée.
Reeullate rt rammrn

par l'irrra Rraueaaud.

Aujourd'hui, i R h. 3 il t. diequee
dee auditeure. avec mite, è R fa. Si.

A II h. I< eI' >. el vone demande,
no air d» n.u.t.pr» ou une rltanmn i
Robert Hrauvan. par téléphone tl.rn-
Irai 11-51 r. || voue I» 1er» raéenter

A 10 b. 10. enfin 1M C.1. le. audr
l.antal.

Il h. 10 (M.C.I. George. L'LMLR.
IX heuree il.i. — Le film de la ee-

marne : • l a Maieon Ronnadrru •. rie

t.arlo Rim. avee llunièlr IIARRIEI X.
Bernard BI.IER. Yve. UENIAUD cl

llerthe BONN.
IV beurre (A.l. — J'aime le riel de

Paria (J. Jordan' ; Te. veu* tJ. Na-
varrei ; Grande boulevard. iK. Lineli.

IV h. 10 (l.l. -- Charivari, émiteinn
publique, avee la troupe dre llugudu
■lu Théâtre l.a Bruvère

IV h. « IM.C.I. - !■»• rame, dr
la rureinlère. avec l'aalinr CARTON
:n lr. 10 (A i. !•»■ vieux encre

''
10 h. 15 il., el MC Fretival de.

( hampe-Klverei. avec I re.i.o.v l'F
HIER Jean MARTINI! II. t.eorge,
LIMER.

. .

20 h. 10 'P ' le. eurpriera de la
Kranrr ijean NOM AIN 1.

Il beurre 1 A.l. l'onr »n peigne
d'«r 1 l'.erre MAI AR . Miranda .*
Mar >J. Aorooar ; Mantevideo 1 Pierr
MAI.ARi : t.'re» un coup de vetn

ILucienne HF.LVLEr
21 h. 2 <1.1. — Carte* eur tabla

le Tawr d# Frane# dee rbaneone
tceorge. BRIQUET.

le DIMANCHE à llh.30 r

i Radio - Luxembourg 0

la grande émission do variétés
"SWING CONTRC MUSETTE"

offert# par
"VIgCTALINE" ot l'huile "DULCINE".

LES SPÉCIALISTES DU MEUBLE DE QUALITÉ
Où vous trouvoroz EN EXCLUSIVITE les Beaux meubles fabriqués

aux Usines L TROMPARENT, à Chamalières
UNE REPUTATION INDISCUTABLE ET RECONNUE

Une expérience de trente années de fabrication an «ervice de la clientMa

CRIII COHSIDtMlll - rail IIISWRUKS
GARANTIE TOTALE

PREMIER PRIX - MÉDAILLE D'OR Ml CONCOURS DE LA QUALITÉ
DES FOIRES DE PARIS i9601961

UNE VISITE VOUS CONVAINCRA
llfRéllON ONATUITg (MTttgg LIBItl FACILIT Rg DtéllIHINT

1 n iu iv v vi ^/d vni ix

Que niru lu m iHs
QueliindeHKlss

par le Docteur VARENNC

PROBLEME NUMERO 1.273

Hnrizomlaltment, — |. Fait eourirr
le rherrbrnr d'or : Divinité. — 2. Pu-
active ; Cirroaetanre. — 3. Voyelle. :

Préfecture. — 4. Unique ; Prénom lé-
minin. — 5. Evéquc. - - 6. Pour le-
rdenlée ; Couaonnee. — 7. En Suieea ;

Ne rrueeit pae. — 8. Petite peau min-
et. — 9. Prie par Uoieeau ; Cardinal.

l'rrliralrmrnt. — I. Indiqué par une

F'iie de parliripe : Animaux. — III.
Tour de roue ; Ordre, prrerrita dee

rerpe . Grnieee. — \ . Prnnnm : F.pn-
que ; Fn • corne e. - VI. Eau con-

ranle. - VII. Fin Normandie ; Rière.
\ III. niveaux. - IX. Corp* dur :

Poêle.
SOLUTION DU NUMERO 1.277

JfnrhaHtalrmtnt. — 1. Cuïn : Aeti.
— 2. Oe ; Amer». — S. Ut ; Alice. —

4. Vrilla ; Ni. — S. Fetinn ; T.U -

t. l'are ; Sur». — 7. N.T. ; F.et. -
f. Erreur ; Il (fit. — V. Frèhe ; X.E.
l'er/t'ea/emeof. — I. Convenue.

CHINI. St-Gcngoux-Sclasc (S.-et-LT

IL Aet - III. Ile ; R.R.

IX. I. : Unie.

Hier à Siiat-Cloud
Prix dé Fart-Marly. — Ecurie M

Plchot. g. 98 : 1. Marmouille (C
Lalannet. pl. 1X0 : 2. La Paloterle
(J Ma**ard>. pl. 74 : 3. Nagalnn
(J. Pabrel. pl. 53.

Prix Matait*. — 1. Prisme (M
Garcia), g. 302. pl. 40 : 2. La Mar-
line (P. Bonnii. pl. U : 3. Jambo-
ree II (L. Plavieni. pl. 20.
Prix d'Hardricourt. — 1. Qulz

(M. Larrauni. g. 45. pl. 20 : 2. Sert-
be rj. Massardi. pl. 25 : 3. Tlaret
(H. Slgnoret). pl. 36.
Prix Nina. — 1. Eole III iG

Croche-; i. g 381. pl. 102 ; 2 Séic
'B Oulmnrdr. pl. 74 . .1. Ftdgeiy
Phll (H. Rlgnoret i. pl. 46.

Prix Brantéme. — 1. Thun-
(lrrhead (H. Blgnoret). g. 28. p
15 : 2. Pierrot Bleu iL. Plavlen
pl. 34 ; 3. Lycas (P. Blanc r. pl. 11
Prix Baaté-Palnta. -*■ 1- P.slrada

i AV. Johnsionei. 8. 20. pl.
Paillarde (M. Giovanellli. pl. 3" ;
3 Nlve Blue (H. Slgnorei i. pl. 35
Prix dé Buauval I Marinière

(O. Klmpe 1
. g. S39. pl. 100 :

Hadrla*tra 'L. Plavlen'. pl. 66
3. E-terondo iM Garcia i. pl. "5.

Nos pronostics
aujourd'hui à Vincennes
Prix d* Cerlay

Eve Hal ;*lder Eurêka
IV

Prix d* Oman. Kphédra
mêle . outsider : Emoi.
Prix d'Axen ; Daniel!» et Dlvet-

te IV ; oui ider Dame Toulol
Prix d«i Amandier* : Fleuranre

et Farandole VII : outMder Plé-
rien.
Prix da Crunohiu : Caprl II

Chahrler : outsider Dame d'Atout
II
Prix Jetenh-Lafoue

Delr FI Bahsil ; oui
d Angerleux B.
Prit du Ouitauf ; Don» Maris

•( Capucine IV : outsider : Domi-
no D.

fillaa. qui ôtog prooccupoa do
l'avonlr liaoz cas livroo, qui

voua guideront
Toute* librairies : 158 Iranta

Dépôt général : Diffusion du Livre
"

rue du Port. Clermont-Ferrand
et Editions Aubanel. Avignon

(Vaucluse)

S u M M I E R MdTAL
MATELAS CAPITONNE

Un* prima : une tabl* da nul
IN RECLAMt : «4-488 FRANC

AUX GRANDS MAGASINS

AU UT

e postal 415-54 LUI#

NTYVONNE
GONNIN
a ports mien
Mme Yvonne GONNIN - 12, Rue des Solitaires, Paris (■y)
nous a écrit cette lettre; nous la reproduisons textuellement.

" .Monrieur le Directeur.
"Je tiens à tous signaler que je suis très satisfaite de me servir Je
votre built Lesieur. J'états délicate de i'estomac, je digérais tris
difficilement or, depuis queje me r

sers de votre bonne huile, je me

porte parfaitement bien. Je fais
toute macuisine à l'huile Lesieur:
friture, salade, frites {enfin
tout!). Cette huile me donne
toute satisfaction aussi bien pour
t'a santéque question d'économie."

Cette lettre, choisie parmi
quantité d'autres reçues

chaque jour, est particulic-
rement significative quand
on la rapproche de celle
de ces quatre jeunes filles,
dont toute la presse a parle
il y n quelques semaines.

F.cs lecteurs se souviennent
de l'expérience concluante
effectuée par ces quatre
jeunes filles qui, voulant
se rendre compte de l'cco-
nomie qu'elles pouvaient
réaliser, avaient utilisé parai-
lclcment pour toute leur
cuisine l'huile I.csicur et une
huile ordinaire. A la fin du
mois, elles avaient remarque
que, pour le même usage,
elles avaient utilise beaucoup
moins d'huile I.csicur que
d'huile ordinaire, réalisant

a in<i une économie d'au
moins 75 francs par litre. Il
est intéressant de constater

que, grâce à sa qualité ex-

ccptionncllc, l'huile Lesieur,
extraite de graine» sélection-
nées des meilleures prove-
nanecs et mise en bouteilles
à l'huilerie même, réussit 5
satisfaire en même temps les
exigences légitimes de toutes
les ménagères : mieux man-

ger, dépenser moins, et se

porter mieux.

Lui Syaits

l'u ' *f' "•*"

L'ILE MYSTERIEUSE (148)
frayuairu. Cyn

la ftèvtr nr repartit pis*. I.e#
«n. rrprrnnrnr qurlqur r.porr. Mal.
Irrvdrfnarn. Hurhrrt parait brtU. M

wwpllgn Irr. « r.» r •» manifrut».
» far r rminriK. â » r-ni-.ttaaarr,
hlrniAt an délira rnlrnu* la ta* À-

Thibault FOURIS
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Il n'y a peut- êtrg pis
beaucoup d'amalqurt
pour la succession„

L'ASSEMBLEE VOTE AUJOURD'HUI SUR LA CONF
M. Pleven lui a demandé
de dire si elle accepte

"/es sacrifices nécessaires pour des tâches
dont certaines atteignent aux dimensions

Fant-il y croire! de l'Histoire

qnand même ?

Pour
quiconque recherche le

paix de toute m bonne vo-

Ionté, plutôt que de souli-
gner le désaccord dans la

forme et dans le fond qui existe
entre les propositions orcidenta
les et celles de l'U.R.S.S.. il con
vient, il me semblr. de recherrhei
avant tout en quoi ces projet;
peuvent être rapprochés.

C'est là une vérité élémentaire
qui, malheureusement, se heurte
à de violentes accusations récipro-
que», à un ton dans la polémique
laissant peu d'espoir à la concilia
tion, aux intentions soviétiques
de profiter de l'occasion pour
leur propagande, aux méfiances
des Occidentaux redoutant d'être
dupes, en un mot à ces mille
obstacles qui aiguillent toit jours
vers la route de l'irréparable les
plus sincères tentatives de rappro-
chement, victimes elles-mêmes de
leur propre timidité ou de la mal
veillance d'autrui.
Or, malgré tout, si l'on prenait

M. Vvchinski au mot, il n'en res-
ferait pas moins que sur un point
essentiel ses propositions peuvent
cadrer avec celles des trois minis-
très.

Ce point précis c'est que le
principe d'une conférence inter-
nationale sur le désarmement est
admis par tout le monde. M. Vy-
chinski en fixe la date limite au
1" juin 1952. Pour les trois mi-
nistres cette conférence devrait se
réunir lorsque les travaux de di-
vulgation, de contrôle et de limi-
tation des armements seraient
mis au point. Ce qui fait, en con-

clusion, que la date elle-même
pourrait coïncider.
Qui assisterait à cette confé-

rence ? Les puissances dont les
ressources militaires risqueraient
de compromettre tout programme
de désarmement. C'est la défini-
tion même des Occidentaux. Ils
accepteraient donc par là même
la présence de la Chine commu-

niste, puisque nul ne saurait con-
tester qu'elle est, à l'heure ac-

tuelle, une puissance de ce genre.
Que l'U.R.S.S. fasse une con-

cession semblable et l'on pour-
rait peut-être s'entendre. Qu'elle
admette, par exemple, la divulga-
tion des armements actuels et le
contrôle nécessaire pour en véri-
fier la valeur et que cette divul-

(ration ait lieu aient la réunion
a conférence envisagée par tous
et souhaitée par l'opinion mon-

diale pourrait alors se tenir avec

quelque chance de succès.
Mais c'est là un pas que le gou-

vernement soviétique ne semble
pas prêt à franchir.

J .-A. Pourtier.

COMMENCE vendredi, à IS heures, avec le refet des
motions de censure communiste et gaulliste concernant
le pris de Tessence, le débat sur la politique

économique s'est achevé samedi, à S h. 30. 11 apparaît
comme l'un des plus

'

tant» qui ait «u lieu à l'As-
semblée nationale depuis la
Libération.
La nouvelle législature s'est trou-

liiés que la précédente avait sa par-
tie esquivées, al que M. Pleven a

qualifiées . d'historiques ..
M. René Maytt avait lait le bilan

d'une économie dé(à atiaibiie. si qui
va avoir à supporter las charqes du
réarmement, alors que 1*incertitude
siihtlîfe sur flmpotlcaca de fsids
américaine. M. Pleven, après avoir
espasé la» problèmes politique,
invité rAssemblée à dira si alla
iaire confiance au gouvernement
tuel pour mener à bien les lâcha»
qu'il a nettement délitîles, ou si elle
veut un autre gouvernement et sur-
tout une autre maiorMé ;

• Ce qui fait de la foarnée d'au-
lourd'hui le véritable commence-
ment peut-être de la législature,
c'est qu'elle met pour la première
lois rAssemblée issue du scrutb
17 Iuin devant la somme des elt.
qui doivent être accomplis par le
paya pour assurer sa sécurRe dans
le cadre de la défense caauaune.
Elle oblige du orne coup fAssem-
blée à dire si efle accepte — le no

dis pas dans leurs modalités, i

dans leur principe — les sacré
nécessaires pour remplir le râla qui

(lire la infe en 8' page)

M. Cotrre est élu
président da Conseil municipal

de Paris
M Cotrre (R.P.P.i a été élu pré-

sident du Conseil municipal de
Paru.
M Pierre de Gaulle, qui occupait

depuis quatre années consécutives
le fauteur, présidentiel, ayant dé-
ridé de ne pas se représenter.• représei
roi^>e^maJorttaire R.P.P. avait

L.es voix se sont ainsi répsrtle* :

votants. 87 ; majorité absolue :

44. MM Colrre i R.P.P. i. SO voix,
élu ; Bossus (communiste). 24
voix : Tel t«en 1M.R.P1, 7 voix :
Pelsdan (S.P.I.O.l. S voix.
Ont été élus vlce.présldénu :
MM. Pierre Ruais (R.P.P.I. 47

voix ; Mme Bordet-Pledeltévre (R
PP.< 46 voix : MM Amédée Brous,
set ( R.P.P. i. 44 voix : Oeorges
Brouaatne (R.P.P.). 43 voix.

U ClEATHM

A L'O.N.D.
par la Fraact, l'Angleterre

et les Etats-Unis
Le débat sur le désarmement de-

vant la sommltsian pslltlaua da
l'O.N.U.. au Palais da Ohalllst. a
nrl» dés hier uns très s.-ar.ds Ira-
partants. La Pranse. la Oranda-
■rctaans et las Etat* Uni* ant. an
alfat, dépaaé un, résalutlan an
nauf oaints orauasam la aréatian
d'une « eommlaaian du désarma-
ment saur la réelamantatian et la
llmltatlan das armement» elassl-
ouaa at l'Intardlatian daa armas
atamlauas >.

Oatta résalutlan esnarétlse las
■raiata de désarmement aanasét
nar MM. Sshuman. Aahtstn at
■dan devant l'Aaaambléa aénérala
da l'O.N.U.

(Lira an t page.
• Deux leurs à rOJI.U. •■)

ESPOIR D'ACCORD
A PAN MON JOM

BLUS d'un million d'Kgyptiena ant défilé
profiter contre le présence dot forcea h

ainsi l'importance qu'elle* attachent on revendication* da laur paya.

Fusillade A Ismaïlta
entre les forcés
britanniques
et la police locale
Des commandos lancent des chais
enflammés contre l'aérodrome

LE CAIRE, 19 novembre. — Des Incident* entre les troupes britai
niques et la police égyptienne, ont marqué les Journée» de

samedi et dimanche A Iamallla. lia communiqué du quartier général
britannique rejette sur les Egyptiens la responsabilité des Incidents
et précise qu'il* ont commencé, samedi, dans le quartier de* che-
mina de fer, par une fusillade dirigée par Ira policiers égyptiens con-

tre les occupants d'une Jeep britannique.
La fusillade a'e*t alors étendue rapidement A d'autre* quartiers

européens d'Iamailla. y compris la xone du gouvrrnorat et du quartier
frangai», la police égyptienne tirant aana discrimination sur tout le
personnel et lea véhicule* britannique*.

De.* patrouille* britannique* ont circulé toute la nuit dans
les rue» d'Ismailia. tandis que les forces égyptienne.* demeuraient
dans leurs casernes. Les autorités britanniques de la ville ont fail
procéder rapidement A l'évacuation des familles des membres de la
R.A.F. vivant dans certains quartiers (SUITE EN •• PAGE)

NOTE
soviétique
aux "Trois"
La qmiti#* h Triai*

doit étr* réglé*
yu k Cauril é» Sécant*
.
M. Qremyhe, ministre adisln'.

das Affairas étrangères d« l'U.R S.
S-, a remis samedi aux amhasaa-
daura de Pranst at d* Grands-Bra-
taane, ainsi au'au chant d'affal-
rss das Etats-Unis A Mosaeu. un*
nota concernant la iretut du tarrl.
toi-s libre da TrlasV.
Apre* «voir déclaré que les trois

nations occidentales n'avslent pas
rempli à l'égard de Trleste le* r—
dltlon* du traité de paix, la r
précise que « !e gouvernement
vlétlque estime nécessaire que le
Conseil de Sécurité
délai, les mesures qui a imposent
pour mettre en vigueur le statut
permanent du territoire libre

PARlSoporfe
UNE FETE CHEZ LES COMPAGNONS DU TOUR DE FRANCE

PU l'an ISSI. es il novsabr*. la»
Charpentier, du devoir du Tour

DANS SON DISCOURS DU TRONE

Le Sultan demande
que la France accorde
la plaina souveraineté au Maroc
DABAT. 19 novombro. — Lo Maroc a célébré, dimanche, la Fôte du Trône.
** qui marque le vinqt-quatrième anniverealre de l'avènement du eullan
du Maroc. A celte occasion, le général Guillaume, réeidenl général de
France au Maroc, a été reçu, en audience officielle au patate Impérial d»
Rabat. 11 a présenté eee voeux et see félicitations au sultan auqusl il a

— remis un mestaae personnel du
préeident Aurlol. Après avoir rsmsr-
dé le qénéral Guillaume, le Sullan
a déclaré :

• la euie certain de ne pas me

tromper sur l'amitié Irançaise el je
ne doulo pas que la France remplis-
s» mule» ses promesses à l'éqard
du Maroc. •

Le sullan a ajouté qu'il ré
dralt personnsllsmenl à la letln
préeident Aurlol.

ta da i

IDE NOTNI CORRESPONDANT PARISIEN)

de ce genre, c'eel l'esprit de frôler-
nfte qui rogne, el c'eel aussi le ree-

pecl da» traditions. Ctll rien de
plu» émouvant que celte «c'aine
d'alliance • —*"

il poeé la première p

jaurès. à Parle...

Cala lleura sur un parchemin,
erné de la sfgnatur, de Tourangeau-
la-Clal-dasCmut». da Séarnaie-va-de-
•on-Ceeur. de Sordetole-fAml-dii-
Frail el de bien d'autres qui se eaaf

attachés i perpétuer el è revigorer
l'esprlf dee temps passés, ramour
du travail bien fait.

Car la» Compagnon du Tour de
France existent foufours. Cbss le»
charpentiers. U» sont UM encore

gui a'aal pal perdu la souvenir des
ehefs-d*aenvre des anciens, lia se

ions rsvéfus da
laur» attribut» al dont la naïveté
émeul lee coeur*,
l'humanité da eee
taad plu» :

• Car I* voudrais Usaer la cbaiae
Oui doit servir i Uer loua

Cl ree
(ea

ont construit —

thédrala tfOrléans - —-

.

l'hâtai de ville. de »■ Pjnpwf des
pente de Porta al da véledrem# dTM-

ver- Même les . tafraflhrree . —

comme U» dtoeal — sol en besoin

fhémm»' gui "à installé la Sevoyeird»
au sommai du Sacré-Cmur se .999
al gui vous explique les difficultés
qu'il fallait vatacre peur élever d'un
métra clagnaata par haata les 9.999
hUse d* fa masse da brosse.
Au repos gui a suivi eut

Four d* Fie , Ces
chants dent ta dernier hmwUi

Tout Eiffel, ef méfnSMu* fn'eBe onH.
tam eenta ont pu niera fournir les
précédé* de levngn
La porcbemln de

genre, eu ** prend â tétas «ne tant
penrroR être faeSn dnns un pnye

{rataitied"ron'*<isnMR"bMn"»n!in

Lm rnvnndications
marocainns

Le sultan i»t rendu ensuite
dans le cour du palais ou 11 a

prononcé son discours du trflne
Après avoir recommandé à ses su.

jeu d agir en toute* circonstance*
avec calme, circonspection et ré-
flexion, le sultan e poursuivi :

e Noua n'épargnerons aucun ef.
fort pour que la nation atteigne
le réalisation de «es espoirs. C

dan* cette intention que nou* t

««mime* rendu l'année dernière a
Paris dans le but essentiel d e

*er la question marocaine au gou-
vernemeni français et de nou*

ployer avec lui A trouver un» s

tion répondant A nos dé*lra et A

no* aaplratlon»
* Nous désirons que le* relation*

franco-marocaine* soient définie.»
dsns un, convention garantissant
su Maroc sa pleine souveraineté et
édifiant se, rapports avec la Pran.
ce sur der bases nouvelles dans le
cadre d» I amitié et du respect ne*
intérêts supérieurs des deua pays
tout en sauvegardant les intéréu
des rilvtr* éléments réaidant dans
notre empire chérlfien

« Nous ne cessons d espérer de.
puis lors l'ouverture de négocia-
lions A ce sujet, négociations que
noua attendons toujours. Malgré le
crie* et le* douloureux événements
qus nou* avens enduré» eu cour»
de cette ennéé. nou» ne cesseront

d* poursuivre nos effort» Juequ è
ce que noue oyons obtenu eattafae-

|La catastrophe des monts Dore

à la suite
de nouvelles
propositions

olliées
Pan

Mun Jom, 19 novem-

hre. — Au cours de la 25*
réunion lenue aujourd'hui

à Pan Mun Jom par la sous-

commission d'armistice, les dé-
légués sino-coréens ont posé de
nombreuses questions sur les
nouvelles propositions soumises
samedi par les représentants des
Nations Unies.
Ces propositions prévoient la fixa-

sur l'actuelle ligne de contact tell*
qu'elle a et# détermine* par les deux
délégations, a condition que Tac-
cord d'armistice scit signé dans un

délai de trente jours.
Autrement dit. ei avant trente jours

les déléqués s'entendent sur les deux
autres points inscrits à l'ordre du
jour : l'échangé des prisonnière et

la création d'un système de contrôle
pour veiller a l'application d* Far-
miatice.
Un porte-parole nllié s déclaré è

l'Issue de la réunion d'hier que le*
communiste* paraissaient satisfaite
des réponses qui ont été donnée* è
leurs questions.

Us ont alors demandé que la
prochaine réunion de la sous-com-
mission n'ait Heu que mercredi...
afin d'avoir un délai de 4S heurea
pour examiner A fond le* nouvelles
propositions de* Nations Unie*.

railre hier lundi 11 novembre.
Ainsi que nous l'avions annon-

cé dans noir* numéro du samedi
17 novombro. 1» Fédération Natlo-
nalo du Livra a pris la décision
do donner l'ordre d» grève qéné-
raie pour 24 beuraa à tout,, les
imprimeries d» quotidien* de Fran-
c* à l'occasion du conilit qui s'est
élevé à Marseille antre le Syndi-
cal du Livre et les directions das
journaux marseillais.

Un procès qui possioae* le

Le"Dr Mitraillette"
devant les Assises

de Bruxelles
Huit complices répondent i

avec lui de plusieurs crimes
nRUXELLES. 19 muetn. - L, précis i, CUtcém
D ftneknf. Ht « Doctccr Mitrmllm, », «t A JWt éW «s

m* or

RUXELLES. 19 MM

Rmeknd, 8k « Decb
s'esl •mot n mOi, inmt

irnhnmt.
Aux côtés du principal accusé comparaissent

lier, '

i principal accusé comparaissent : Maurice
ans, chauffeur ; Désiré Vienne, 46 ans. maçon, el JÉta

épouse, Lucienne Burion ; Fernand Carloi, 50 ans, négotEmile Bahgand, 26 ans, etu-
diant ; Henri Lefivre, 50 ans.
ouvrier ; Eugène Derval, 40
ans, tourneur ; René Loiseeu,
60 ans, voiturier.
Waulàar al Vienne ont ai

avoir assassin* en 1944. la tourna-
lima Camille Dabarqha. eur Tordre
de Rlnchard. WaufhJer el BaBqaod
ont. tfautre part, reconnu fassaut-
nat. en 1999. du marchand de grain»
Emile Vcmdenbergfe el celui. en

IS47. de Tindustriel Robert Tarer-
'

(SUITE CM I* PAGE)

lacalyé é'iscméh, vsbabim
d h BMsrin l'a

Premier comparait
devant les Assises
du Pas-de-Calais

SAINT-OMER, 19 novembre. — C'est soue la double Inculpation
d'Incendie* volontaire* q de meurtre que Paul Pronnler rom-

parait devant le» Assise* du Pas-de-Calais, siégeant à Sainl-Omer.
que la foule se presserait, ce matin, auxOn avait

aborda du palais de justice. Il n'e n est rien.
Des précautions, rependant, ont été prise:

visées

Les corps des victimes
ont reçu à Aulnat

un dernier hommage
avant leur transfert à Francfort

BOUS un hangar d* l'eéredre-
me d'Aulne», transforme en

cbopell* ardente, un jeune evie-
tour fronçai* mente le garde de-
ven» le* cercueil* de* aviateur*

américain*.

'TRF.STE-SIX cercueils tain de» bannières ètollèrs. Pet tentures
noires sur lesquelles se détachent trois lettres hlanehrs L'S.A

Un silence Impressionnant, polangnt... Nous sommes li) une centaine
muets, tiges, dans I Immense hangar d Aulnat. Iran
pelle ardente.
"

i capitaine aviateur américain, grand gars roux
la lét- " "—" -

cha-

. , , -r
- - - -

..
-- -, ..... veux clairs.

baisse la tète. Il appartenait au même groupe que ceux oui st sont
écrases. Il les avait connus. Insouciants du danger II avait rmrtaat
t#uri fuir, il „,wii, —...... !.. iwihIIXiii»» -1 — i..... - . ,, i

peuf nrrffrr le tremblement de te» mains.
Sur le terrain, il quelques pas de là. quatre avions ù double cm-

pennagr. Identiques en tous points t celui du plateau de Durbtse.
attendent. Ils brillent dans le sotail. énormes, puissants. Ff l'on évoque
maigre soi ce» débris calcinés, enchevêtrés, informes gui gisent au
liane de .a montagne

Le vent, gui balaye le terrain, accompaone de sa chanson lugubre
la marche funèbre que fourni In soldats d'Auvergne

Bientôt lr» quatre avions, emportant leur triste charoement. dis-
paratss*nt rer» l'Est, ter» un cimetière américain d Allemagne ou

reposeront eee homme» ave Ion pleure de Itulre côte de l'Atlantique
tandis que les mont» d'Auvergne, inconscients, étendent dan» le fond
leur draperie mortuaire. — J M.

(VOIR COMPTE REND!' l.n PAOE 9.1

Les mineurs
ont repris
le travail

DANS LE BASSIN
DU NORD

Douai, lu novembre. — Le mou-

••ment d* protestation dd-
citnihé dan* t*i mine* du Nerd
•t du Pe*»de-0elel* tenir, i, tiehet
medéritaur a eretlnuemcnl «est*.

Le dtreellen d«* Moullltre* ne.
tlenele* Indlou* e 19 heure, que
le situation *«t absolument ner
m*i, dent tout l* he«tin seul tew
telei* don* t* ereun* d* Bsthun*
•u un millier d* mineur* eeursul»
vent le treve mal* en pretsstetlen
•entre le renvoi de trelt euvrirrt
dee atelier* eentraua de Sullv.

Des barrières Impro-
... placées â chaque

extrémité de la petite rue où se
trouve le palais. La salle vétusté
des assises, que chauffe un énor-
me poêle de fonte. est néan-
moins pleine lorsque s'ouvre
l'audience.
I.e* débat» sont présidé» par M

Romerlo. conseiller X la Cour d'Ap-
pe: de Douai M, Romerlo. qui fut
magistrat en Indochine. * lutté
contre Je* Japonat* qui l'arrête-
rent. U porte «ur «a robe rouge
la médaille de la Résistance et la
croix du dragon d'Annsm
Paul Pronnler arrive entre deux

gardes 11 n » pas air au'rement
ému. L'accusé est. Jenre, bien <1»
sa personne et son visage reflète
l'intelligence
Dés l'ouverture. le président

pou, avez peut-être peve que
tous alliez etrr luee par une sus-
tlrr hourgro'sr l'on, a-.rz refete
sur le parti rommuni.ste la respon-
sabihte de votre pe.tfc. pensant
ainsi mus concilier les faieurs de

(Lire la suite en 8

LA PRINCESSE
ELIZABETH

EST DE RETOUR
A LONDRES

Llverpool. 19 novembre. — Non-
très de leur veyase au Canada, la
nrlne*tta Clitabeth et le due
d'Edlmbeurs ont déharaud samedi
a Llvareeel eu una feula nembreu»
ta lea attendait.

Le couple princier, qui a été reçu
A rhAtel de ville, eet reaté une
heure vingt A Llverpool. puis A

pris le train pour Londres.

Après «être rendu» au Pelais d»
Btickingham où Ils ont été accueil-
Ils par le roi. la reine-mére Mary
et la petite princesse Anne, la prln.
cesse Elizabeth et le duc d'Edlm-
bourg, accompagné* de leurs deux
enfant*, ont regagné Clarenee
Hou«e. leur résidence londonienne.
Auparavant, ils étalent apparue

sur le balcon du palais royal où lie
ont êt» acclamés longuement par
la foule qui. en dépit d une pluie
battante, s'était massée devant les
grilles.

MI«J

Assassinat
du vice-consul britannique

i Djeddah
Londre*. 19 novembre — Le Fc-

reign Office annonce que M Cyril
Ou«man. vice-consul britannique A
Pjedduii (Arabie senuditei. a «té
a*-a*«ine dans cette ville par un
Inconnu. Ce dernier a réusai é a'en.
fuir On ne pen*e pas qu il * agl*-e
d'un crime politique.
Djeddah rat un important port

aur la mer Rouge et une escale ma-
rltime «ur la route de La Mecque.

0a jeaae Africain
avalé au aa pylhea
Johannesburg. 1» novembre —

Un Jeune Africain de 13 ans qui
revenait da régit»» avec deux ce-

marade». a été avalé par un py-
thon è proximité d un viiieg# al-
tué pr»s de Kampala, dans l'Ou-
ganda
Attire* par les cri» de l'enfant,

le» habitant» du village accouru-
rent et frappèrent ranimai avec
de» pieux )uaqu è ce qu il rratitue
as victime. L'enfent avait cessé de

Halte-là!
Entre la vie
et la mort

UNE femme gui n'est pue
contente, c e.f .tfme Thd-

me Butler, de San-F'nnciseo.
Elle est âgée de Rn ant. Ou plu-
rdr elfe l'était, avant sa mort.

citer, l'a

t qu'elle
• R0 a

ne doit comp-
dire raisonna-
est fou four»

Cette femme, qui ataïf été
donner pour morte. la semaine
drrnle'e. par le corps médical,
s'est plainte amèrement d'avoir
rte ramener parmi les rtroflfl.

F.lle niait d abord ete fans-
porter à la morgue avant d'étéa
conduite A 1 hôpital de routa
urgence Elle n maintenant é§-
pris su/fnamment ses esprit»
pour raconter son ahurtsganta
histoire et donner le nom êè
son riœteu' « qui elle rétif fat-
rr un mauvais pa'ti
La police pensé quelle tenta

de se suicider m absorbant «n
somnifère sa bonne fa trouva
gisant dans sa baignoire et son
docteur décréta qu'elle eretf

désirs.
Comme effe en teuf euirt

aux docteur» qui I ont ramenée
* la vie, après m «norf praet-
»otre tout ceta semble contre-
dicfot'e
Vmr Butler eet une femme

bien compliquée
1RS MONTAI

Thibault FOURIS




Les dépouilles des aviateurs américains ont quitté l'Aiiergne
LA CEREMONIE A AULNAT

fAU cours d'une émouvante cé-
** remonie qui s'est déroulée
hier, a partir de 13 heures, a

l'aérodrome d'Aulnat. les hon-
neurs militaires ont été rendus
aux victimes de la entas - i-iphe
aérienne du plateau de Du» bise.
Quelques instants avant que ne

se déroule la cérémonie, un dé-
tachrmont en armes de l ai niée
de l'Air, commande pur le capi-
talne Petit et la musique du 92"
R.I.. en kaki, commandée par le

capitaine Montoriol. ont pr:-- pla-
ce devant le hangar transformé
en chapelle ardente, pavoise aux

couleurs des deux nations, ou

étalent alignés de chaque côté
du catafalque drapé de noir les
trente-six cercueils recouverts du

drapeau américain
Il est 13 heures précises lorsque

les personnalités officielles arn-
vèrent à pas lents et dans un si-

lence religieux pénétrèrent dans
la chapelle ardente
On reconnaît notamment MM

Rix. préfet du Puy-de-Dôme le

docteur Chassalhg. député, présl-
dent du Conseil général : Go-
dard, secrétaire général de la pré-
fecture ; Flnndin. député . Du-

puy. sous-préfet d'Ambert . colo-
nel Monchyy et Sabatter. t e pré-
sentant M Montpied. ma - :' de
Clermont . Poirier chef de eabl-
net du préfet: colonel Duplexer,
commandant la subdivision . co-

lonel Cnurcel-Labrousse. commun-
dant adjoint de la subdivision :

colonel de Maistre. commandant
la base aérienne d'Aulnat . rolo-
nel Legay. commandant le 92"
R.I. : colonel Mary ; colonel
Souchal. commandant 1E R G M.:
lieutenant-colonel de Clermont-
Tonnerre, chef d'état-majo: . co-
lonel Castellanet. commandant la
8" Légion bis de gendarmerie ;
commandant Delaire, connian-
dant la gendarmerie du Puy de-
Dôme ; commandant Durin. eom-
mandant l'aéroport ; Mgr Piguet.
évéque de Clermont. Pabre. di-
recteur général et J.-M. Pou-tier.
rédacteur en chef de La Monta-
Qnr : Descamps, président depar-
temental de l'U.F.AC. ; Cohen,
délégué régional France-Etats-
Unis : une délégation de l'Aéro-
Club conduite par MM. Sardier.
préeident d'honneur, et Chartoire.
président de l'Aéro-Club.
De nombreux officiers de l-ar-

mée de i Air et ae i armée de
Terre assistaient également à
cette cérémonie.
La délégation américaine était

représentée par le major Arnold.

captaln Larivée. captain Putnam
et lieutenant Arnaetty.
M le Préfet s'incline devant les

| dépouilles mortelles, puis, tour à
i tour, comme représentant des
cultes auxquels appartenaient les
malheureuses victimes de la ca-

tastrophe. un pasteur protestant
récité les dernleres prières et don-
ne une bénédiction et Mgr Pi-
giirt. évéque de Clermont. donne
l'absoute
Puis un groupe de Jeunes sol-

dais de la base aérienne d'Aulnat
entonne « Ce n'est qu'un au rc-

voir mes frères ».

Les personnalités quittent alors
la chapelle ardente pour prendre
place sur l'aire, devant le hangar.
En face se trouve la délégation

• de mètres devant
le hangar, quatre wagons volants
C 82. dont deux attendent leur
chargement funèbre, sont près a

décoller
Et toujours lentement, tandis

que le détachement de l'armée de
l'Air nrêcente le* armes et nlif la

minables marches funèbres, les
dépouilles mortelles. chargées
dans des camions, sont achenu-
nées vers les deux C. 82
A 14 heures, les personnalités

départementales présentent leurs
condoléances à la délégation amé-
ricatne Puis, tous se figent au

garde à vous. Les deux hymnes
nationaux : l'hymne américain,
puis l'hymne français réson-
nent... Une heure après les qua-
tre C 82. avions de gras tannage,
prennent â tour de rôle leur en-

vol pour Francfort.

Signalons qu'au cours de la
matinée. MM. Montpied. maire,
et le docteur Bruglère, adjoint,
se sont rendus à la chapelle ar-

dente où Us se sont Inclines de-
vant les dépoui'les des victimes.

« La Montagne » tenant à s as-

socier au deuil particulièrement
cruel qui vient de frapper l'avia-
non militaire U S A. tient à adres-
esr aux autorités américaines i'ex-

pression de ses vives et slnceres
condoléances et l'assurance de
toute sa douloureuse sympathie.

Le dévouement des sauveteurs
Pour notre part, nous devons t

.souligner une nouvelle fois, tout
le magnifique dévouement dont
ont fait preuve les nombreux
sauveteurs civils et militaires qui,
ont participé aux recherches, pen-
dant deux Jours, de l'épave du !
C 82 Les détachements militai-
res. grâce à l'activité et au dé-
vouement du colonel Duplessier.
commandant la subdivision, qui i

apportèrent une aide précieuse
aux caravanes.
Notons aussi la part importante

prise dans l'organisation des se- 1

cours par M. Godard, secrétaire
général de préfecture, qui repré-1
sentait M. le Préfet du Puy-de-
Dôme, absent de Clermont-Fd. et
par M le colonel Duplessier. qui
l'un et l'autre, en se tenant en

rapport avec les autorités amérl-
caines. assurèrent la bonne mar-

chc des recherches
Aux côtes des détachements

! militaires et des brigades de gen-
darmerie qui. une fois de plus,

j or.t donné une preuve de leui vi-
i gilante action, notamment celles

du Mont-Dore et de La Bourboule
i qui. dés ia mm de mardi à mer-

: credl, furent alertées et organi-
" des recherches à la Banne

M. le Préfet du Puy-de-Dôme présente ses condoléances 1

aux représentants de l'armée américaine.

Lo cérémonie à la Cioix Saint-Robert

d'Auvergne. 11 convient de mettre

en valeur le bel esprit qui a uni-

mé les sauveteurs bénévoles :

membres du Club Alpin Français
et skieurs de divers clubs. sa-

peurs-pompiers de nombreuses
communes, notamment du Mont-
Dore, du Chambon-sur-Lac. de La
Bourboule. de Besse-en-Chandes-
se. de Picherande. de Chastrelx.
de Latour-d'Auvergne. auxquels
s'étaient Joints de nombreux agri-
culteurs. tel ce fermier. M. Biaise
Legay. de la ferme de l'Angle, qui
n'hésita pas à partir seul, dans la

tempête, et fut bien près d'abou-
tir. comme le démontraient le
lendemain ses traces sur la neige
Obéissant à cette magnifique

loi d'entraide de la montagne, les
membres du Club Alpin Français
ont tous répondu présent a l'ap-
pel des organisateurs des cara-

vanes de secours et leur appui,
leurs connaissances topographi-
ques des lieux a été des plus pré-
cieux pour lorientatton des re-

cherches. Une fois leur tâche ac-

compile. leur mission remplie,
simplement, sans aucune forfan-
têrle. lis sont repartis aussitôt
pour retourner â leurs occupa-
tions.
Autres sauveteurs bénévoles, les

sapeurs-pompiers de diverses com-

pagnies ont fait montre d'un bel
esprit d'endurance et d'initiative,
pendant ces douloureuses Jour-
nées. Les sapeurs-pompiers du
Mont-Dore notamment et ceux du
Chambon-sur-Lac ont été long-
temps sur la brèche, les premiers
ayant effectué de nombreuses pa-
trouilles au cours de la Journée
de mercredi, malgré les clrcons-
tances atmosphériques très dëfa-
vorables. C'est le brouillard in-

tense qui régnait au plateau de
Durbise qui les empêcha d'aperce-
voir l'épave du C. 82. distant â
mètres.
un moment d'une centaine de
Notons aussi la part prise dans

instituteurs. notamment
Chambon-sur-Lac. par M. Vpn-
dioux.
En un mot, tous les sauveteurs

ont fait preuve des plus belles
qualités et ont démontré que l'en-
tralde dans le danger et dans la
douleur n'était pas un vain mot
sur le sol d'Auvergne. I

SUR LE PLATEAU DE DURBISE
IES opérations de dégagement,
* et d identification des corps i

des 38 victimes de la catastiophe
du « wagon volant » C-82. qui
s'est écrase mardi dernier sur le !

plateau de Durbise, dan: les
monts Dore se sont poursuivies!
samedi toute la journée et une |
partie de ln matinée de dl- j
manche.
C'est sous une bise glaciale

dans la neige et le givre que la

rivée, a accompli son macabre i

travail, aidée dans sa tâche par
les sapeurs-pompiers du Mont-
Dore et les secouristes Guesne. ;
Guillaume et Mérlc. en présence
de M. Duchet. sous-préfet d lssoi-1
re, et de M. Arnaud, mnt-e du j
Chambon-sur-Lac.
A la demande du captaln l.a

rivée, les autorités département»-
les françaises prirent dès vendre-
di mntin. de sévères mesures pour
Interdire l'accès du plateau tant i

aux curieux qu'aux Journalistes.
Ses consignes furent respectees â 1

la lettre par les nombreux C.R.S
stationnés au col de la Croix St-
Robert et gênèrent considérable-
ment Journalistes, photographes
et cinéastes dans l'accomplisse-
ment de leur travail

Avec des haches
et des cisailles

Armés de haches et de cisailles,

les'pompiers du Mont-Dore ont'
du découper les débris de l'.-.ppa-
reil pour retirer les victimes dont
les corps de plusieurs ont été re-

trouvés presque intacts. Une cil-
/aine des occupants, d'ailleurs, i
étaient demeurés tigés dans la j
position ou la mort les avait sur-.
pris. Dans la petite cabine, rier-
rière le poste de pilotage, J'ôpé-,
ratcitr radio notamment était en- i
cote assis sur son siège, les deux
mains posées sur le livre de mes- !
sages, les écouteurs pendpnt au- i
tour du cou. Son corps était in-

tact, seule une partie de son pan-
talon avait été léchée par les,
flammes. I-a montre qu'il portait
au poignet gauche, une montre 1

en or de fabrication suisse mai-

chait encore.

Vingt-six cadavres retirés
et identifiés

davres étaient identifiés : à 15
h. 50. ils étalent vingt-quatre et
enfin un peu avant 17 hrurcs
deux nouveaux cadavres, soit
vingt-six au total, étaient retirés
des décombres et identifiés, grâce
a ln plnq'.ie d'identite que chacun
d'eux portaient en médaillon au-
tour du cou et aussi grâce à di-
vers objets retrouvés dans leurs
poches.
Avant que la ntnt ne tombe,

leurs dépouillés mortelles étaient
déposées dans des linceuls spé-
ciaiix en toile caoutchoutée vert
sombre et descendues au hameau,
à mi-chennn de la montagne, ou
elles furent chnrgées dans deux
gros camions américains.
Quelques instants après, vers

17 heures, les camions, avec leur
chargement funèbre, prenaient la
direction du col de la Croix St-
Robert où une vaste tente, pavot-
séo aux couleur:; américaines et

françaises avait été installée
dans l'après-midi et servait de
chapelle ardente
A la mut tombante, les opéra-

lions de dégagement et d'identifi-
cation cessèrent tandis que d'une

part, trois gendarmes s'instal-
laient pour la nuit aux abords de
l'épave, que d'autre part dix dp
leurs collègues s apprêtaient à
veiller les vingt-six corps déposés
sous la tente au col de la Croix
St-Robert.
Les dix dernières victimes

identifiée*
Le lendemain dimanche, dès

9 heures, la commission militaire
américaine, toujours accompa-
gnée par les sapeurs-pompiers du
Mont-Dore. se rendait à nouveau
au plateau de Durbise et procé-
finit, sous une pluie battante, au
dégagement et à l'Identification
des dix dernières victimes qui.
trois heures après, étaient dépo-
sers dans la chapelle ardente.
'Voir par ailleurs le compte

rendu de la cérémonie à la Croix-
Saint-Robert •.

EN HAUT : Le cénotaphe dans la chapelle ardente est veillé par deux officiers aviateurs français.
AU CENTRE : Les camions amènent les dépouilles de s soldats américains près des « C. 82 » où elles seront

embarquées pour gagner le cimetière américain de Francl ort. •

EN BAS : De gauche à droite les personnalités, la musi que du 92" R. 1. et un défachemenf de la base aérienne.

rendent les honneurs aux victimes transportées par camions dans les appareils américains. i

Une interview
du captain Larivée

I.e captain Larivée. comman-
dan! le 7* Groupe aérien, annuel

appartenait l'équipage du C." 82
qui s'est écrasé sur le massif des
monts Dore, n déclaré, répon-
dant à diverses questions sur les
causes de l'accident, qu'à son avis
l'avion qui avait été dérouté par
le vent très violent avait percuté
la montagne en plein vol t c'est
la thèse que nous avons soutenu
dès le premier jour de la décou-
verte de l'épave
Le captain Larivée a précisé

que la plupart des appareils du
tableau de bord qui était en

grande partie intact, n étaient
pas bloques.
Par ailleurs, il a tenu à préciser

que le., passagers du C. 82
n'étaient pas rie jeunes pilotes al-
lant prendre livraison d'avions â
Bordeaux, mais des militaires
nouvellement affectés a cette
base.
Et une fois de plus, le captaln

Larivée. au nom des autorités
nmérlcnines. a tenu, en fin de
l'interview, à remercier ehaleu-
retisement toutes les autorités
françaises, civiles et militaires,
tous les sauveteurs, pour l'aide

j qu'ils «nt appor"5- •*

américaine en

Dimanche, au début ae rapres-,
midi, s'est déroulée, dans une ;

émouvante simplicité, au col de la

Croix Saint-Robert. :a levée des

corps des trente-six soldats amér:-

calns qui ont trouvé la mort dans
le tragique%cc:dent survenu mardi
demie.- au Flying box-car C 82 de
l'aviation américaine.
Dans le cadre majestueux des

montagnes dont les plus haut.-,
s se perdaient dans iea nua-'

s le vent violent qui pous-
s rafales d'eau glacée, la

revêtu un caractère 1

de grandeur qui n'a pu échapper

Les habitants du Chnmbon-*ur-
Lac e

i. dont r

les recherches, a

qtier MM. <

nerons Ja-
évouement pendant

foule groupée autour

transformée en cha-

aud. i u Chai

Chaudcron.secrétaire de nia

maire de Murols . Ausorve. adjoint.
Les délégué* des cotise!:* munies-

anciens prisonniers de guerre, de*

sapeurs-pompiers de» communes du

Mont-Dore. du Chambon et de Mu-
rois assistaient également é la cé-

rémonle funèbre t.'n détachement

d'ordre
A 13 h 30 arrivait M le Préfet

du Puy-de-Dôme, qui venait « ln-

Cllner devant le* dépouilles I.

était accueilli par M Duchet. sous-

préfet d'Issotre. constamment pré-

sent sur les lieux depuis
verte de 1 épave. Un officier supê-
rieur représentait la subdivision de
Clermont-Fd A . entré
flottaient les drapeaux américains

et français. On pouvait apercevoir
une magnifique gerbe o

Une courte cérémonie
fut célébrée par M. l'abbé David,
curé de Murols. desservant la pa-
rolssc du Chambon-sur-Lac. dont
le territoire fut le théâtre de la

catastrophe Après le chant de l'ab-
soute, des détachements pénétré-
rent dans la tente. Us étaient com-
posés de gradés américains, de

pompiers du Chambon-sur-Lac et

du Mont-Dore. de secouristes de
cette station et de militaire* de
l'avintlon française t
une chaîne tragique aux manions

rorent unis dans la mort lurent
placé.* dans des camion* ou. geste
' e* remarqué. M le capitaine La-
r:v*e. de* troupes américaine*, qui
dirigea '.es opérations de dégagi
ment et d'Identification, le* ac

cueillit et les p.açit lui-même.
M. le P.'éjet présenta A l'officier

américain le* condoléances du gou-

deuil étal: ressenti par la popula-
tior. Le capitaine Larivée. en un

français tr'- pur. adressa & M. le
Préfet ses remerciement* pour le

précieux concours que lu'

apporté le* équipes de re

Le* dépouille»
minées par la ro'

drome d'Aulnat.

Aa <• Jovnal Officiai •>

La » J. 0. » du novembre au-
bile l'arrêté luivant. au titre du
ministère du Trevell et de la léeu-
rite toelale :

En application des dl*po*lt!on*
du dernier alinéa de l'article 15 du
décret du 19 Juillet 1948 modifié,
il est créé à la Ca :i»e autonome

nationale de compensation de las-

surance-vlehlesse artisanale un *er-

vice de contrôle des artisans et de

payées, d Intérêt commun aux Cals
ses artisanales professionnelles et

de 1

L'organisation, la structure
les régies de fonctlonn
service sont fixées par
de la Caisse nationale

L'ILE MYSTERIEUSE (149)

i exprima

La tonte sous laquelle a été dressée la chapelle mortuaire

à la Croix Saint-Robert

CHAPITRE XXVI

Vvan ZERONOFP

Le prince saisit l'arme

bourdonnaient ci

plus de la colère, m

de In folle furieuse
Il bondit sur sa

saisit dan-- ses bra'
eût voulu la broyer

Mal* pour sortir. Il lui fallait

passer devant son oncle. Celui-ci

lui livra passage, et quand Yvnn
eut fait deux pa* devant lui. il

le .frappa dan* le dos du plat de

l'épée en lui Criant
— Hors d'Ici, gentilhomme dé-

loyal
' Je te maudis comme te

maudirait ton père * Il existait en-
core !

Yvan «e retourna, l'mll Injecté
de snng. prêt â se Jeter sur le prln-
ce Mut* le regard du vieillard ter-

rlble et menaçant, l'arrêta.
— Hor* d'ici ! répéta le vieux

Zéronoff. hor* d'i

longtemps souillé
Yvan rugit et sortit affolé
Il s'élança dan* le jardin attf-

nant au rhtteau
Soudain II aperçut la princesse

Marie qui «e promenai' rêveuse

La vue de la Jeune fille ne fit

qu 'augmenter le délire du maudit
Une pen«ée de vengeance mon*-

t rueuse surgit dnn« «on cerveau en

ébullition
U venait de tout perdre »e« ré-

ve* d amour et d'ambition * étaient
envolé*, et, devant l'homme qu'il
hai**alt le plu* Il avait *ubi la

plu* cruelle de* humiliation*
Toute* le* pa**ion» mauvaise»

d êpout
— Je I

mol ! lut

Marie, rh

jeune fille pou*«a

l-ll.

Chant a se dégager
In Terrible étreinte.
Yvan 1 enleva rtnn* ses bras

buste», ci en l'emportant ver*

bols du parc. Il rugissait
— A mol 1 cria de nouveau

Jeune fille. a moi mon pere.

Avec les premier*, parce qu'il e*-
pêralt follement que le mouvo-
ment révolutionnai m- le porterai:
à une haute dignité et qu'il camp-
tait sur sa po-lMon sociale pour se

faire des partisans.

S'il était 11-

part que

as été soldat
M pas ru ni
i Crimée cou

Le l

Clast
i du Français porta

— Ah ! tu l appelles ' hurla-
nais il no t'entend pu* lu ■

i moi, il faut que tu rn'ap

Yvan se trompa... Oaston f

Tout
e Ut t

Me voici !
— C'est Gaston murmura la

Jeune fille, le «ul- sauvée T
Yvan poussa un hurlement de

fureur et poitn la main «ur le

fourreau de I épée
— Enfer • pa- d'arme 1 Ultn-- i

Il regarda autour de lui

A quelque* pa* pendait une
■e qui était a demi

ca au-devant du comte de Solci
et avant que le jeune homme

pu deviner le danger qui le i

iiscali. il le frappai: de sa mas-

in tenant en joue prêt A faire feu

une seconde foi*

Menaçant, il étendit «on nra*

gauche ver-- le vieillard, puis s'en-
fuit â mutes jambes

CHAPITRE XXVII

UN NIHILISTE

'rc '[>c. rafle*

i i> peupler le

s "le* pays 'il y
• catégories de

rolre a la prompte et

min que Jamais ceux

révolution n'en profl-

donc que la

1rs l'habileté 'le -

Il lal»s: tomber l

Itien que le mouvement révolu-
uonnaire en Russie ne se *n|t ma-

nlfesté au grand jour qu'en 1873
époque A laquelle lr« nihiliste»
commencèrent ouvertement leur

campagne leur* société* secrète-

I.e• misérables qui nourn«sen-
I e>polr d- pécher en eau trouble
quand la lutte sera engagé'
!-*« hommes de bonne fol et le*

imbécile* qui lèvent i émancipa-
non de leur pays utopistes ou lliu-
ntinés. qu'on mené nu combat
comme un troupeau de mouton»

;.e comte Yvan Zêronoff était

l'aveu Imprudent qu II avait laisse
échapper mais p était trop tard
Redevenu plu* calme, il «e dit

qu'il devait «r moitié a I abri du
Péril.

Il a ait I Aussitôt

e trouvai

ie« précautions infinie*, il
•a fuite Mal- il «e «entait,
et il vivait dan- le* plu*

mit. dix lotir- après avoir
>é par son oncle, n vit en-
' lui le route de Snleure

mff était instruit.

Thibault FOURIS



